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« 	LES ÉQUIPEMENTS ET L’OFFRE 
DE SERVICES SONT-ILS 
ADAPTÉS AUX BESOINS  
DE LA POPULATION ET  
AUX CARACTÉRISTIQUES  
DU TERRITOIRE ?  					    									         » 
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Y A-T-IL DES «  ZONES BLANCHES  » SUR LE TERRITOIRE  
CONCERNANT L’OFFRE GLOBALE DE SERVICES ET D’ÉQUIPE-
MENTS ? QUELLES SONT LES POPULATIONS CONCERNÉES ?

Diversité des équipements présents dans les communes du Pays de Grande Sologne

D'après source : INSEE - Base permanente des équipements (BPE) 2019 

OBSERVATOIRE
DE L’ÉCONOMIE
ET DES TERRITOIRES

Le Pays de Grande Sologne semble relativement bien couvert 
en matière de services à la population et d’équipements. La 
plupart des communes présentent une assez bonne diversité 
d’équipements, si on les compare à d’autres communes du dé-
partement de la même strate de population.

L’offre du territoire est articulée autour de 2 pôles de ser-
vices intermédiaires (Lamotte-Beuvron et Salbris) et  
13 pôles de proximité. Dans les territoires voisins, les pôles 
supérieurs de Romorantin-Lanthenay, Vierzon et Orléans com-
pensent l’absence de pôle supérieur à l’intérieur du Pays.

UN TERRITOIRE PLUTÔT BIEN DOTÉ EN  
SERVICES ET ÉQUIPEMENTS
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Depuis une vingtaine d’années, le nombre de naissances a for-
tement chuté dans le territoire : - 24 % entre 2000 et 2019, soit 
une baisse plus marquée que celles observées pour l’ensemble 
du département (- 21%) et la région (- 14 %). 

223 enfants sont nés en moyenne par an au cours des trois der-
nières années connues (soit environ 670 enfants de moins de  
3 ans résidant sur le territoire). On note une reprise de la natalité 
en 2019, après un creux enregistré entre 2016 et 2018. 

Le Pays de Grande Sologne offre au total 122 places répar-
ties dans 7 structures d’accueil collectif (2 multi-accueils, 
4 micro-crèches et une halte-garderie) auxquelles s’ajoutent 
525 places potentielles chez les 149 assistantes maternelles 
agréées. Une partie de ces places peut temporairement ne pas 
être disponible (congés maladie ou maternité d’un professionnel 
par ex.). 

Le taux de couverture global apparaît satisfaisant  
(967 places pour 1 000 enfants de moins de 3 ans), supérieur 
à celui du département (933). 
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DES BESOINS DE PLACES D’ACCUEIL POUR LA  
PETITE ENFANCE QUI SE RÉDUISENT AVEC LA 
BAISSE DES NAISSANCES

247 : Nombre brut de naissances dans le Pays de Grande Sologne en 2019

Évolution comparée du nombre de naissances (en base 100)

D'après source : INSEE - Etat civil
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L’ÉLOIGNEMENT DES SERVICES COMPLEXIFIE  
LE MAINTIEN À DOMICILE DES SENIORS

Le nombre d’habitants âgés de 80 ans ou plus s’accroît de fa-
çon soutenue : plus de 135 personnes supplémentaires en  
5 ans ; environ 555 en 10 ans, soit 26 % de plus qu’en 2007. 
Dans le Pays, 10 450 habitants ont 60 ans ou plus (34,7 % de la 
population) et 2 700 ont 80 ans ou plus (9 %).

Le pays rassemble actuellement 9 structures d’accueil pour 
personnes âgées : 6 EHPAD (Établissement d’hébergement 
pour personnes âgées dépendantes) et 3 résidences autonomie 
(ex logements-foyers). Leur capacité totale atteint 538 places, 
soit 134 places pour 1 000 personnes de 75 ans ou plus (128 
en moyenne pour le Loir-et-Cher).

Les personnes âgées aspirent à rester le plus longtemps pos-
sible dans leur logement. 2 170 seniors de 80 ans ou plus vivent 
à domicile, près de la moitié d’entre eux y résident seuls 
(46 %, un millier de personnes concernées). Le maintien à do-
micile nécessite au fur et à mesure de l’avancée en âge la mise 
en place de services à la personne. 4 établissements de Ser-
vices d’aide et d’accompagnement à domicile sont implantés 
sur le territoire (hors celui intervenant uniquement au sein de la 
MARPA de Nouan-le-Fuzelier), répartis dans 3 communes : La-
motte-Beuvron, Vernou-en-Sologne et Salbris (2 SAAD). 43 % 
des seniors de 75 ans ou plus en sont éloignés de plus de 10 
minutes en voiture (contre 19 % en moyenne départementale), 
générant des surcoûts pour les prestataires qui peuvent alors pri-
vilégier leur intervention dans des communes les plus proches.

Trois services de soins infirmiers à domicile (SSIAD) couvrent 
l’ensemble du territoire, offrant une centaine de places pour per-
sonnes âgées et 7 pour personnes en situation de handicap (le 
périmètre couvert étant un peu plus étendu que celui du CRTE). 
Le taux de couverture est proche de celui du département 
(environ 19 places pour 1000 personnes âgées de 75  ans ou 
plus). Il apparaît un peu plus faible dans le secteur de Salbris.

UN BON NIVEAU D’ÉQUIPEMENTS SPORTIFS

En matière d’équipements sportifs, le Pays de Grande So-
logne apparaît comme un territoire bien pourvu avec  
78 équipements pour 10 000 habitants (selon le recensement 
des équipements sportifs, espaces et sites de pratiques hors sport 
de nature) contre 53 en Loir-et-Cher ; le département se si-
tuant dans la moyenne régionale, elle-même supérieure de  
12 points au ratio national. 
Cœur de Sologne apparaît de loin comme la communauté la 
mieux pourvue. Elle dispose de quelques sites majeurs (dont 
Center Parcs à Chaumont-sur-Tharonne et le Parc Équestre Fé-
déral à Lamotte-Beuvron) qui tirent vers le haut son taux d’équi-
pement.
Notons qu’un diagnostic est en cours de réalisation par le comité 
régional olympique sportif (CROS) sur l’ensemble des équipe-
ments sportifs du pays.

D'après source : INSEE - RP

OBSERVATOIRE
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Un médecin généraliste pour...
... 1 800 habitants ou plus
... de 1 600 à 1 800 habitants
... de 1 400 à 1 600 habitants
... de 1 200 à 1 400 habitants
... moins de 1 200 habitants

Loir-et-Cher : 
1 généraliste pour 1 393 habitants 
(en moyenne)

Les médecins avec mode d'exercice particulier ne sont pas 
comptabilisés à l'exception des acupuncteurs et homéopathes.
Sont exclus les médecins remplaçants.
Sont pris en compte les salariés des centres de santé

Nombre de médecins généralistes
libéraux par commune en 2021

51

16
5

Nombre moyen d’habitants pour un médecin généraliste libéral ou salarié d’un centre de santé par EPCI1 en 2021  
et nombre de professionnels présents par commune2

1 - Établissements publics de coopération intercommunale (communautés de communes ou 
d’agglomération).

2 - Les médecins exerçant au sein de plusieurs communes sont représentés cartographique-
ment dans chacune des communes concernées mais ne sont comptabilisés que dans celle de 
leur activité principale pour le calcul du nombre d’habitants par médecin

Méthodologie

UNE OFFRE DE SANTÉ DE PROXIMITÉ DIVERSIFIÉE 
MAIS UNE DENSITÉ DE PROFESSIONNELS PLUTÔT FAIBLE

La majeure partie du territoire se trouve assez éloignée des 
centres hospitaliers (à plus de 20 minutes en voiture pour la 
plupart des communes, exceptées celles situées au sud), et 
donc des services d’urgences et de maternité. Le Centre de 
santé de Lamotte-Beuvron propose néanmoins des consulta-
tions de médecins spécialistes (cardiologues, pneumologues, 
gériatres, etc.) ainsi qu’en médecine générale.

Au total, 20 médecins exercent dans le Pays de Grande Sologne 
comme généralistes libéraux (hors mode d’exercice particulier) 
ou salariés d’un centre de santé, ce qui représente en moyenne  
1 médecin pour 1 495 habitants. Ce ratio est supérieur à celui 
observé en Loir-et-Cher lui-même sensiblement moins favo-
rable qu’en moyenne nationale (proche d’un professionnel pour  
1 150 habitants), le département se classant au 75e rang sur 96 
en termes de densité médicale.

Compte tenu des récents départs à la retraite, la part des méde-
cins généralistes du territoire âgés de 55 ans ou plus est plus 
faible qu’en moyenne départementale (4,5 sur 10 contre 5,5 
pour l’ensemble du Loir-et-Cher en juillet 2021). 

3 médecins participent au dispositif PAÏS (Plateforme Alterna-
tive d’Innovation en Santé) qui permet d’assurer une continuité 
des soins avec prise en charge des imprévus sans RDV entre 
8h et 20h.

Parmi les autres disciplines exercées, on relève :
- une tension sur l’activité des infirmiers libéraux dans la partie 
nord du territoire, avec un nombre d’actes moyen par profession-
nel sensiblement supérieur à la moyenne ;
- une faible densité de masseurs-kinésithérapeutes en So-
logne des Etangs ;
- une faible densité de chirurgiens-dentistes, compensée en 
partie en Cœur de Sologne par la présence de dentistes salariés 
au Centre de santé de Lamotte-Beuvron ;
- l’absence de sage-femme en Sologne des Etangs ;
- aucun pédiatre ni gynécologue. Le service de PMI (Protec-
tion maternelle et infantile) du Conseil départemental assure ce-
pendant une consultation pour jeunes enfants (0 à 6 ans) à 
Lamotte-Beuvron.

Aucun lieu de consultation pour la prévention ou la prise en 
charge des addictions.

Nombre de professionnels de santé libéraux

7 chirurgiens-dentistes
2 ophtalmologues
35 infirmiers 
20 masseurs-kinésithérapeutes
6 pédicures-podologues
4 orthophonistes

(source ARS - RPPS - mars 2021)

OBSERVATOIRE
DE L’ÉCONOMIE
ET DES TERRITOIRES
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Répartition des chirurgiens-dentistes libéraux  
par tranche d’âge au 31/12/2020 (en %) 
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D’après source : FNPS - 2020

Répartition des masseurs-kinésithérapeutes libéraux
 par tranche d’âge au 31/12/2020 (en %) 

D’après source : FNPS - 2020
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Répartition des infirmiers par tranche d’âge au 31/12/2020 (en %)

D’après source : FNPS - 2020

Répartition des omnipraticiens (y compris les modes d’exercice particulier)  

par tranche d’âge au 31/12/2020 (en %) 
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D’après source : FNPS - 2020

Cette analyse sur l’âge des professionnels est basée sur les données du fichier national 
des professionnels de santé (FNPS), mises à disposition sur l’atlas Cartosanté, à une 
échelle territoriale fine au 31/12/2020. Elles ne permettent pas cependant de distinguer les 
médecins généralistes à mode d’exercice particulier (MEP : allergologues, angéiologues, 
diabétologues, échographes, ex.) des autres praticiens.

Méthodologie
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Lieux d’accueil et d’accompagnement des publics pour la réalisation de 
démarches administratives ou sociales
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Maison départementale 
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France services
(maison de services au public)
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Centre communal ou intercommunal 
d'action sociale (CCAS ou CIAS)
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D’après sources : Conseil départemental de Loir-et-Cher, Etat, Observatoire de l’Economie 
et des Territoires, mars 2021

L’ensemble du territoire de Grande Sologne s’inscrit dans le pé-
rimètre d’intervention de la Maison départementale de cohé-
sion sociale (MDCS) de Romorantin-Lanthenay. Ce service 
du Conseil départemental a déployé un réseau de lieux d’accueil 
de proximité et est présent dans 4 communes du Pays (Dhuizon, 
Lamotte-Beuvron, Neung-sur-Beuvron et Salbris). Outre son rôle 
d’accueil et de service social, il assure une mission de protec-
tion maternelle et infantile (consultations médicales de jeunes 
enfants, accompagnement des femmes enceintes, accompa-
gnement à la parentalité, etc.), de protection de l’enfance,  d’in-
sertion (suivi des allocataires du RSA, parcours d’insertion, etc.). 

Différentes actions ciblées par rapport aux spécificités du terri-
toire sont mises en oeuvre en lien avec le Programme départe-
mental d’insertion (PDI) autour, par exemple, de la mobilité, de 
la santé et de l’accès aux droits ou encore des modes d’accueil 
de la petite enfance.

Notons, qu’en 2021, le Loir-et-Cher a été retenu pour développer 
un service public de l’insertion et de l’emploi (SPIE) dans le 
cadre de la stratégie nationale de prévention et de lutte contre la 
pauvreté, ce qui permettra de renforcer l’accompagnement des 
publics en insertion. 

Par ailleurs, des conseillers autonomie du Conseil départe-
mental proposent également un accueil sur rendez-vous dans 
les quatre communes pour informer et accompagner les 
personnes en situation de handicap ou en perte d’autono-
mie dans leurs démarches d’accès à un droit, une prestation, un 
service, un dispositif ou réaliser une demande d’aide liée à leur 
situation.

Les centres communaux d’action sociale (CCAS) des prin-
cipales communes et le centre intercommunal (CIAS) de So-
logne des Etangs interviennent en complément (aide sociale, 
d’insertion, et aide financière ponctuelle, aide alimentaire, etc.).

3 maisons de services au public, labellisées France ser-
vices, sont localisées à Lamotte-Beuvron, Neung-sur-Beuvron 
et Salbris. Ces structures permettent aux usagers de réaliser 

DES SERVICES D’ACCOMPAGNEMENT AU PLUS 
PRÈS DES HABITANTS

un ensemble de démarches du quotidien et de s’y faire ac-
compagner par du personnel formé par les différents opéra-
teurs représentés (CAF, CPAM, Services fiscaux, Pôle emploi,  
etc.). De nombreux partenaires institutionnels ou associatifs y 
assurent des permanences régulières. Un ensemble d’équipe-
ments numériques est à disposition des usagers ainsi que l’équi-
pement nécessaire pour mettre les personnes en relation directe 
avec certains partenaires par visioconférence.
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Selon l’Arcep, 6,7 % des logements ou des locaux à usage 
professionnel du territoire étaient raccordables à un réseau 
de communication à très haut débit en fibre optique à la fin 
de l’année 2020 (1 348 au total, tous localisés à Salbris). Cette 
part apparaît bien en deçà des ratios observés en Loir-et-Cher 
et en Centre-Val de Loire (respectivement 33,6 % et 53,2 %). 
A noter que fin 2023, tous les habitants et les entreprises 
du  Loir-et-Cher auront accès au très haut débit via la fibre 
optique jusqu’à l’habitation.

En complément, un réseau wifi territorial (Val de Loire 
wifi public), porté par le SMO Val de Loire Numérique, 
est également en cours de déploiement sur les dépar-
tements du Loir-et-Cher et d’Indre-et-Loire. Fin mai 2021,  
18 bornes wifi ont été installées sur 5 communes du Pays 
de Grande Sologne : Lamotte-Beuvron, Montrieux-en-Sologne, 
Saint-Viâtre, Salbris et Villeny. Ce réseau est sécurisé, sans pu-
blicité et son accès est gratuit.
A noter aussi que la Ville de Lamotte-Beuvron vient de s’équiper 
en bornes wifi en jouant la complémentarité entre le programme 
européen Wifi4EU et le réseau Val de Loire wifi public.

L’ensemble du pays de Grande Sologne est couvert en 4G par 
a minima un opérateur. La couverture du territoire par le réseau 
de téléphonie mobile semble être limitée dans quelques zones 
du territoire. Cette question appelle de nombreux commentaires 
et attentes des acteurs du pays.

LE TERRITOIRE BIENTÔT COUVERT  
ENTIÈREMENT PAR LE TRÈS HAUT DÉBIT

25 lieux d’accès au numérique, répartis sur le territoire, sont à 
la disposition des habitants qui ne sont pas équipés du matériel 
informatique dont ils peuvent avoir besoin, soit près d’un point 
pour 1 200 habitants (1 pour 1 400 en Loir-et-Cher). Ces équi-
pements sont le plus souvent gratuits en accès libre. C’est en 
particulier le cas au sein de 12 bibliothèques, médiathèques ou 
point-lecture, 8  agences postales communales ou bureaux de 
poste, quelques mairies.

Moins de 4 points sur 10 proposent un accompagnement 
pour la prise en main de ces outils (6 sur 10 en moyenne dépar-
tementale). 

Les 3 espaces France services mettent à disposition un en-
semble d’équipements numériques et peuvent accompagner 
les personnes dans l’utilisation de ces outils. Dotées d’un parc 
d’ordinateurs, elles peuvent proposer des ateliers d’initiation à 
l’informatique (à Neung-sur-Beuvron ou à Salbris).

UN BON MAILLAGE DE POINTS NUMÉRIQUES EN 
LIBRE ACCÈS 

OBSERVATOIRE
DE L’ÉCONOMIE
ET DES TERRITOIRES

ACCÈS AU NUMÉRIQUE  : L’INFRASTRUCTURE ET 
L’OFFRE DE SERVICE RÉPONDENT-ELLES AUX BESOINS  
DE LA POPULATION ?

Qualité de la couverture du territoire du Pays de Grande Sologne  
par le réseau mobile «Voix et SMS» au 31 décembre 2020

Source : https://monreseaumobile.arcep.fr/

Très bonne couverture Bonne couverture Couverture limitée
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Pruniers-en-Sologne

Points d’accès au numérique
et mode d’accompagnement proposé en 2021

sans accompagnement

Mise à disposition de matériel numérique
et/ou d'un accès à Internet

avec une aide ponctuelle possible 
de l'agent présent 

avec accompagnement aux outils numériques

avec accompagnement aux outils numériques
et aux démarches administratives 
par un professionnel formé par les opérateurs






avec accompagnement 
aux démarches administratives

Nombre de points d'accès 
selon le type d'accompagnement

2
1

sans accompagnement

Mise à disposition de matériel numérique
et/ou d'un accès à Internet

avec une aide ponctuelle possible 
de l'agent présent 

avec accompagnement aux outils numériques

avec accompagnement aux outils numériques
et aux démarches administratives 
par un professionnel formé par les opérateurs






avec accompagnement 
aux démarches administratives

Nombre de points d'accès 
selon le type d'accompagnement

2
1

D’après sources : Enquête réalisée en 2021 par l’Observatoire auprès 
des mairies, médiathèques, bibliothèques, points-lecture, de la Poste, 

des associations et autres structures 
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CHIFFRES-CLES

967 places d'accueil de la petite enfance
pour 1 000 enfants de moins de 3 ans

D'après sources : Conseil départemental (2020) - Insee - Etat Civil

D’après sources : Observatoire de l’Economie et des Territoires (mai 2021) , Insee - RP 2018

1 495
un médecin généraliste pour

10 pôles de santé de proximité
dotés d'au moins un médecin généraliste, un infirmier et une pharmacie

Enfance

Santé

134 places d'accueil  
pour 1 000 personnes de 75 ans et plus

D'après sources : Conseil départemental (2020) - Insee (RP 2017)

Seniors

78,4
équipements s portifs 
pour 10 000 habitants 
(hors  espaces et sites de pratique 
de sport de nature) 

D'après sources : Conseil départemental, Recensement des équipements sportifs, espaces et sites de pratiques - T4 
2017 (hors espaces et sites de sport de nature) et CNC (2019) Insee (RP 2018)

Sport

100 %

Part de la surface  
couverte  en 4G par a 
minima un opérateur

D'après sources : Arcep, données du 4ème trimestre 2020

6,7 %
Part  des logements et 

locaux à usage professionnel 
raccordables FTTH 

(fibre optique) 

habitants

Accès au numérique
99,9 % 33,6 %

53,5

128

933

1 393
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EST-CE QUE L’ENSEMBLE DE LA POPULATION PEUT  
SE DÉPLACER ?

Près de 1 480 ménages du pays ne disposent pas de voi-
ture, soit 10,7 % (une part proche de celle observée en Loir-
et-Cher : 11,6 %). Cette proportion apparaît plus élevée dans 
les pôles de Salbris (16 %) et Lamotte-Beuvron (13 %).

Les 80 ans et plus semblent particulièrement concernés : 
plus d’un ménage sur 3.

11 % DES MÉNAGES NON MOTORISÉS

Part des ménages du Pays de Grande Sologne sans voiture
 selon l’âge du référent du ménage (en %)

D'après source : INSEE - Fichier détail logement  RP 2017

5 COMMUNES DU PAYS SANS OFFRE DE  
TRANSPORT

5 communes, principalement à l’est du territoire, semblent to-
talement dépourvues d’une offre de services de transport : 
Marcilly-en-Gault, Orçay, Pierrefitte-sur-Sauldre, Souesmes et 
Souvigny-en-Sologne. Elles rassemblent 3 321 habitants, soit 
11 % de la population du Pays de Grande Sologne.

17 communes sont desservies par le réseau de transports 
collectifs (train ou lignes régulières de car Rémi). 
Ces dernières sont essentiellement empruntées par les 
élèves, certains arrêts ne sont assurés que durant les périodes 
scolaires et la plupart des cars ne circulent pas le dimanche et 
les jours fériés à quelques exceptions près.

En complément, un service de transport à la demande est 
proposé dans 14 communes du territoire.

Desserte des communes du Pays de Grande Sologne par le réseau de transports collectifs

D’après sources : Remi, Move, Azalys,SNCF, 

OBSERVATOIRE
DE L’ÉCONOMIE
ET DES TERRITOIRES

10,2

5,1 5,2 6,4
10,2

34,9

20 à 24 ans 25 à 39 ans 40 à 54 ans 55 à 64 ans 65 à 79 ans 80 ans ou plus
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En 2017, le SIDELC a assuré le déploiement sur l’ensemble 
du Loir-et-Cher de 100 bornes de recharge dans le cadre du 
Schéma départemental de déploiement des Infrastructures de 
Recharges pour Véhicules Electriques (IRVE). 
A ce jour, tout le département du Loir-et-Cher est couvert par ces 
infrastructures publiques qui viennent compléter un réseau privé 
de bornes déjà en place dans les enseignes de la grande dis-
tribution, certaines concessions automobiles et chez quelques 
acteurs touristiques.

10 communes du Pays de Grande Sologne sont actuelle-
ment dotées de bornes de recharge (30 points de charge dis-
ponibles au total d’une puissance maximale de 18 KW chacun). 

10 COMMUNES ÉQUIPÉES DE BORNES  
POUR VÉHICULES ÉLECTRIQUES

D’après sources : Fichier consolidé des Bornes de Recharge pour 
Véhicules Électriques (mai 2021)

Mobilités alternatives en Pays de Grande Sologne

Aménagements et projets d’aménagements cyclables (hors itinéraires cyclotouristiques),  
localisation des bornes de recharge pour véhicules électriques et des aires de covoiturage

LA COMPÉTENCE MOBILITÉ

OBSERVATOIRE
DE L’ÉCONOMIE
ET DES TERRITOIRES

 
Au total, 2 aires de covoiturage sont recensées sur l’en-
semble du pays. Un nouvel équipement de 10 places de sta-
tionnement vient d’être installé récemment à Lamotte-Beuvron 
(avril 2021). 

2 AIRES DE COVOITURAGE 

Dans le cadre de la mise en œuvre de la loi du 24 décembre 
2019 d’orientation des mobilités, les EPCI ont la possibilité de 
se doter, avant le 1er juillet 2021, de la compétence « Autorité 
organisatrice des mobilités » (AOM), qu’ils peuvent transférer 
à une structure supra-communautaire. Aucune des 3 commu-
nautés de communes de Grande Sologne n’a pris de délibé-
ration en ce sens (elles devaient se prononcer avant le 31 mars  
2021) ; la Région devrait donc assurer cette compétence par 
substitution.
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OBSERVATOIRE
DE L’ÉCONOMIE
ET DES TERRITOIRES

LE SCHÉMA DIRECTEUR DES MOBILITÉS DU CONSEIL 
DÉPARTEMENTAL

La nouvelle politique départementale des mobilités alter-
natives s’inscrit en complément des actions présentées 
dans le plan d’actions de l’Agenda 2030, pour répondre 
aux urgences environnementales, sociales et climatique.
Ainsi un ensemble de mesures nouvelles visent à déve-
lopper les mobilités douces et à réduire l’auto-solisme 
qui reste un enjeu important dans un département rural 
où il n’existe pas partout d’alternatives économiquement 
viables à l’automobile pour les déplacements de la po-
pulation. 
L’accent sera mis sur le développement des aména-
gements cyclables sécurisés mis à disposition des 
Loir-et-chériens et des touristes (itinéraires cyclables 
touristiques, desserte des collèges et déplacements do-
micile travail) et des alternatives aux déplacements 
en voiture (travaux d’aménagement des parkings de 
co-voiturage, des parkings relais et amélioration de la 
part modale du covoiturage).
Ces nouvelles mesures viennent compléter la « stratégie 
vélo » du conseil départemental qui visait jusqu’à présent 
au développement des seuls itinéraires cyclables à voca-
tion touristique. 
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CHIFFRES-CLES

 11 % des ménages sans voiture

17 communes desservies par le réseau 
de transports collectifs (train ou 
lignes régulières de car Rémi)

14 communes desservies
 par un transport à la demande

gares ferroviaires6
Ligne Paris - Orléans - Salbris - Vierzon - Châteauroux :  
4 arrêts en Grande Sologne.
Ligne du Blanc-Argent (Salbris - Romorantin - Luçay-le-Mâle) : 
3 arrêts en Grande Sologne.
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« 	QUELLES SONT LES FORCES 
DU TERRITOIRE SUR 
LESQUELLES S’APPUYER POUR 
DÉVELOPPER L’ATTRACTIVITÉ 
RÉSIDENTIELLE, ÉCONOMIQUE, 
TOURISTIQUE ?								        » 
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Composantes de l’évolution démographique du Pays de Grande Sologne

D'après source : INSEE - RP

51

-542 -467
-741 -636

-370

-776

383
719

317

1 123

2 082

580

-89

1968-1975 1975-1982 1982-1990 1990-1999 1999-2008 2008-2013 2013-2018

Solde naturel Solde migratoire apparent

Y A-T-IL AUJOURD'HUI UNE ATTRACTIVITÉ DU TERRITOIRE ? 

UNE ATTRACTIVITÉ RÉSIDENTIELLE AMOINDRIE

Cette attractivité résidentielle réduite, conjuguée au vieillissement 
de la population, explique la faible dynamique de la construction 
nouvelle du territoire.

Évolution du taux de variation annuel moyen  
du Pays de Grande Sologne depuis 1968 (en %)

0,22
0,09

-0,07

0,15

0,54

0,14

-0,57

1968-1975 1975-1982 1982-1990 1990-1999 1999-2008 2008-2013 2013-2018
D'après source : INSEE - RP

Taux de construction nouvelle par territoire  
en 2017-2020 (en %)

1,2

1,8

2,7

3,9

Pays de Grande
Sologne

Loir-et-Cher Centre-Val de Loire France
métropolitaine

D’après sources : SITADEL2 et INSEE - RP 2017

VERS UN REPLI DÉMOGRAPHIQUE ?

UNE FAIBLE DYNAMIQUE DE CONSTRUCTION

Principaux mouvements de population en 2016  
entre le Pays de Grande Sologne  

et les autres territoires
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D'après source : INSEE 

Depuis les années 70, le Pays de Grande Sologne a connu une 
période d’attractivité résidentielle qui s’est révélée particulière-
ment soutenue dans la période 1990-2010, notamment dans la 
partie Nord du territoire, sous l’effet de l’extension de l’aire ur-
baine d’Orléans. 

Depuis, le solde migratoire s’est progressivement ré-
duit jusqu’à être désormais négatif sur la période récente  
(- 89) : les ménages qui quittent le Pays de Grande Sologne sont 
aujourd’hui plus nombreux que ceux qui viennent y s’installer. 

Les flux de nouveaux arrivants ne parviennent plus à compenser 
le déficit naturel qui perdure depuis une quarantaine d’années 
et se creuse davantage sur les cinq dernières années (- 776), 
signe d’un fort vieillissement de la population. 

Un net repli démographique s’amorce dans le territoire qui a 
perdu 865 habitants entre 2013 et 2018. Le rythme des pertes 
est élevé : - 0,57 % par an. Reste à savoir si l’intérêt accru des 
habitants des grands centres urbains pour les territoires peu den-
sément peuplés pourrait permettre d’atténuer quelque peu cette 
tendance…

Au 1er janvier 2018, le Pays de Grande Sologne totalise  
29 909 habitants, soit 9 % de la population du Loir-et-Cher. 

OBSERVATOIRE
DE L’ÉCONOMIE
ET DES TERRITOIRES
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par an de croissance 
démographique 

entre 2013 et 2018

- 0,57 %
- 776

Solde 
naturel

- 89
Solde  
migratoire

- 865 habitants  
en 5 ans

personnes 
de 65 ans et plus

132
pour

27,2  % des habitants 
ont 65 ans ou plus

CHIFFRES-CLES
29 909 HABITANTS 

D'après source - INSEE RP 2017 

Population active

D’après sources : Ministère des finances (revenus de l'année 2018 à la date du 31/12/19)  - 

Age et niveau de formation
23,1 %

Part de la population de 20 à 64 ans 
sortie du système scolaire titulaire 

d'un BAC + 2 ou plus

D'après sources : Insee - RP 2017

76 %

67,3 % 

Taux d'activité 
des 15-64 ans

Taux d'emploi 
des 15-64 ans

Revenu

50,1 % Part  des foyers 
non imposés

100

jeunes de moins 
de 20 ans

13 093
actifs âgés de 15 à 64 ans 
(occupés et chômeurs)

D'après source : Insee - RP 2013 et 2018

24 815 €
revenu moyen des 
foyers fiscaux 

Part  des pensions 
et retraites dans le 
total des revenus 

41,5 % 

223
logements mis en chantier 

entre 2017 et 2020

La dynamique de construction

1,2 %  
du parc total de 

logements 

D'après source  : SITADEL2

- 1,1%

- 0,13%

- 0,37%

(106 en 2007)

(- 5 % depuis 2007)

1,8 %

27,4 %

- 0,11 %

24 %

105

74,9 %

37,5 %

48,3 %

65,7 %

25 813 €

OBSERVATOIRE
DE L’ÉCONOMIE
ET DES TERRITOIRES
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Plus de 4 actifs occupés sur 10 résidant dans le Pays de 
Grande Sologne (4 750 personnes) travaillent à l’extérieur du 
périmètre du Pays. A l’inverse, 2 570 résidants d’autres terri-
toires y entrent quotidiennement pour leur travail.

Le flux le plus important se fait en direction du Loiret (plus 
de 2 200 sorties), notamment vers la métropole d’Orléans. Les 
actifs qui font le trajet en sens inverse sont 3,6 fois moins nom-
breux.  Les échanges sont également conséquents et davantage 
équilibrés, avec le Romorantinais et le département du Cher 
dans une moindre mesure.

Au total, 58 % des actifs résident et travaillent dans le Pays en 
2017. Les flux domicile-travail, internes au Pays, s’effectuent, en 
grande partie, le long de la D2020, à destination des pôles de 
Lamotte-Beuvron et Nouan-le-Fuzelier.

Le territoire est-il attractif pour les résidents actifs ?

Les flux domicile-travail entre  
le Pays de Grande Sologne et les autres territoires

D'après source : INSEE - RP 2017 (flux >70)
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UN TERRITOIRE PLUTÔT À CARACTÈRE  
RÉSIDENTIEL...

...AVEC UN FLUX DE NAVETTEURS IMPORTANTS 
VERS LE LOIRET

UNE FAIBLE PROPORTION DES MODES DE  
TRANSPORT DOUX

Indice de concentration de l’emploi par territoire en 2017

D'après source : INSEE - RP 2017

CHIFFRES-CLES
18,4 % des déplacements domicile-travail 

réalisés en modes doux (marche, vélo, pas 
de transport) ou en transport en commun

des actifs résident et travaillent  
dans le Pays de Grande Sologne58 % 42 % des actifs du Pays de Grande Sologne 

travaillent en dehors du territoire

 2 570 4 750
sorties

D'après source - INSEE RP 2017 

79 emplois pour 100 actifs occupés

Le Pays de Grande Sologne possède un indice de concen-
tration de l’emploi plutôt faible, ce qui signifie qu’il 
offre assez peu d’emplois comparé à son vivier de main 
d’œuvre : 79 emplois pour 100 actifs occupés. Il apparaît de 
ce fait comme un territoire avant tout résidentiel. 

Conséquence directe : une forte proportion d’actifs (les 2/3) 
sont amenés à se rendre hors de leur commune de rési-
dence pour exercer leur activité professionnelle (Sologne 
des Etangs : 74 %).

A l’image des autres territoires, la voiture est le mode 
de transport privilégié. La part des déplacements do-
micile/travail réalisés en modes de transport 
doux ou en transport en commun est peu élevée  
(18,4 %), inférieure à celle de la région Centre-Val de Loire  
(19,6 %).  Le département est plutôt mal positionné en la matière 
(74e rang sur 96).

entrées

95 15,7 %

79,3
95,1 94,8 98,3

Pays de Grande
Sologne

Loir-et-Cher Centre-Val de Loire France
métropolitaine

OBSERVATOIRE
DE L’ÉCONOMIE
ET DES TERRITOIRES
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Le Pays de Grande Sologne et le Loir-et-Cher partagent les mêmes 
caractéristiques quant aux niveaux de formation de leur popu-
lation, considérés comme relativement faibles. A cet égard, le 
Loir-et-Cher est plutôt mal classé au niveau national, figurant au 
73e rang des départements de métropole pour la proportion de  
personnes détentrices d’un diplôme de niveau Bac+2 au moins.
Ils comptent à la fois une plus forte proportion d’adultes d’âge  
actif ayant un faible niveau de formation et une moindre pro-
portion de ceux ayant un niveau d’études supérieures. 

UNE POPULATION EN ÂGE DE TRAVAILLER  
MOINS DIPLÔMÉE

Répartition de la population de 20 à 64 ans non scolarisée selon le dernier 
diplôme obtenu en 2017 (en %)

D'après source : INSEE - RP 2017

L’OFFRE LOCALE DE FORMATION
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CC Cœur de Sologne

CC de la Sologne des Rivières

Pays de Grande Sologne

Loir-et-Cher

CC de la Sologne des Etangs

Région Centre-Val de Loire

France métropolitaine

Aucun à BEPC CAP, BEP BAC, BP BAC + 2 ou plus

La formation initiale en Loir-et-Cher et les départements limitrophes

Observatoire de l’Économie et des Territoires, 
d’après diverses sources

L’offre de formation du Pays de Grande Sologne se limite ac-
tuellement au Centre de formation d’apprentis de la Fédération 
Française d’Equitation à Lamotte-Beuvron (médiateur équin). 
Elle s’étoffera à la rentrée de septembre 2021 avec l’ouverture 
de l’école de production Maurice Leroux à Salbris, qui sera 
la première école de Production® de la région Centre-Val de 
Loire (établissement d’enseignement technique basé sur l’ap-
prentissage pour les jeunes de 15 à 18 ans ; trois diplômes se-
ront proposés : CAP Conducteur d’Installation de Production, 
Certificat de la Qualification Paritaire de la Métallurgie et un BAC 
PRO Pilote de ligne de Production).

Pour l’enseignement secondaire de second cycle général et 
technologique, les lycéens dépendent tous du secteur de re-
crutement du lycée Claude de France à Romorantin. Celui-ci 

dispose d’un internat. Rappelons toutefois que l’affectation est 
également liée au choix des options, ce qui peut conduire les 
élèves dans l’un des lycées voisins.

L’enseignement professionnel est représenté à proximité 
du territoire par le lycée Denis Papin (Romorantin). Signalons 
également la présence de plusieurs établissements publics ou 
privés, tant dans le domaine de l’enseignement général que pro-
fessionnel, à Blois, Vierzon, Orléans et Beaugency notamment.

L’offre locale en matière d’enseignement supérieur et de forma-
tion continue doit aussi s’apprécier en tenant compte des très 
nombreuses possibilités offertes par les pôles de Blois, d’Or-
léans et Bourges, géographiquement très proches.

OBSERVATOIRE
DE L’ÉCONOMIE
ET DES TERRITOIRES
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Les pôles principaux du Pays de la Grande Sologne sont La-
motte-Beuvron, Neung-sur-Beuvron,  Salbris et Nouan-le-Fuze-
lier.
Ce territoire est irrigué par l’axe A85 « Lamotte-Beuvron-Salbris 
».
Lamotte-Beuvron montre une dynamique de population, Neung-
sur-Beuvron et Lamotte-sur-Beuvron confirment une dynamique 
d’emploi.
Ce territoire bénéficie d’un maillage en pôles intermédiaires et de 
proximité relativement dense et bien réparti.

Les trois communes chefs-lieux des communautés de communes 
ont un rôle de centralité et jouent un rôle primordial de pôle 
d’équipement au sein de leur bassin de vie. Elles concentrent 
une part importante des équipements, plus de 90 % pour les 
communes de Lamotte-Beuvron et de Salbris.

Ces deux communes présentent néanmoins une baisse de po-
pulation et une hausse de la vacance de logements.

Globalement, le territoire compte 3 maisons France Services 
(Lamotte-Beuvron, Neung-sur-Beuvron, Salbris).

Le programme « Petites Villes Demain » doit permettre de 
conforter l’attractivité des pôles retenus (Lamotte-Beuvron, 
Neung-sur-Beuvron, Salbris), par l’activation des dispositifs liés 
aux Opérations de Revitalisation de Territoires, et par le déploie-
ment d’une stratégie d’actions en faveur du logement, des com-
merces, de l’offre de services, et plus largement du dynamisme 
économique et du cadre de vie.

Quelle est la dynamique des pôles principaux et secondaires ?
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Quelle est la prégnance de la vacance commerciale ?

La vacance commerciale croît régulièrement dans 
les centres-villes depuis les années 2010. Entre 
2010 et 2018, le nombre de commerces qui ferment 
est supérieur aux ouvertures dans le Loir-et-Cher, 
on observe une inversion depuis 2018 qui marque 
la reprise du développement des activités de com-
merces.

Sur les 3 EPCI (CC Coeur de Sologne, CC Sologne 
des Etangs et CC Sologne des Rivières), les com-
merces alimentaires , d’équipements de la personne 
et de la maison y compris hôtels et restaurants re-
présentent  près de  600 commerces en 2020.
La vacance est plus importante sur ce territoire qu’au 
niveau départemental, notamment sur Sologne des 
Rivières.
En 10 ans, 338 établissements ont fermé et  235 
ont ouvert.

UNE FORTE VACANCE COMMERCIALE

D’après source : SIRENE Evolution entre 2011 et 2021 - Mai 2021

Vacance commerciale au 1er mai 2021  
dans les communes du Pays de Grande Sologne

D’après source : SIRENE au 1er mai 2021

Évolution des principaux commerces entre 2011 et 2020 dans les communes du Pays de Grande Sologne

Commerces alimentaires Équipements de la personne Équipements de la maison

DES SITUATIONS CONTRASTÉES  
SUR LES PETITES VILLES DE DEMAIN

Sur la dernière décennie, peu de commerces ali-
mentaires ont disparu. Les fermetures concernent 
principalement des commerces d’équipements. Le 
nombre de commerces vacants a fortement progres-
sé sur la période « 2014-2018 ».
Les communes de Lamotte-Beuvron et Salbris enre-
gistrent  plus de 40 % de la vacance de leur commu-
nauté de communes. Ces communes concentrent 
aussi près de la moitié des commerces de leur CC.
Concernant la CC Sologne des Étangs, elle ne 
compte qu’un quart de commerces vacants, un ni-
veau proche de la commune de Neung/Beuvron qui 
n’enregistre pas de nouvelles vacances ces dix der-
nières années.
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COMMENT ÉVOLUE L’OFFRE DE LOGEMENTS ?

Selon le dernier recensement de l’Insee, le Pays de Grande So-
logne compte 19 212 logements. Sur la dernière période quin-
quennale (2012-2017), le parc de logements affiche une pro-
gression de 1,9 % malgré une baisse de population et une 
stabilité du nombre de ménages.
90 % du parc sont composés de maisons individuelles, soit  
10 points de plus qu’à l’échelle du département.

Les résidences principales sont occupées à 70 % par des pro-
priétaires, installés en moyenne depuis plus de 22 ans. 10,5 % 
sont occupés par des locataires d’un logement HLM loué vide.

Evolution de la part des résidences principales

22 des 25 communes disposent d’une offre de logement so-
cial mais plus de 70 % du parc sont localisés à Salbris, La-
motte-Beuvron et Nouan-le-Fuzelier.
Le Pays de Grande Sologne compte 1 972 logements locatifs 
sociaux (organismes HLM), soit 14,3 % du parc de résidences 
principales, contre 14,5 % en Loir-et-Cher.
Le taux de vacance y est relativement élevé comparé au dé-
partement : 19,4 % contre 7,3 % pour le Loir-et-Cher qui affiche 
pourtant un des taux les plus importants des départements fran-
çais. 249 logements sont vacants depuis plus d’un an, soit 
12,6 % (contre 2,4 % au niveau départemental), plus de la moi-
tié étant située en Sologne des Rivières.

L’ancienneté du parc explique en partie la mauvaise perfor-
mance énergétique des logements (le type de construction et 
l’énergie de chauffage utilisée ne sont pas mentionnés dans le 
fichier RPLS). Ainsi, 4 logements locatifs sociaux sur 10 sont 
classés énergivores (classés E, F ou G - la quasi-totalité des 
logements possède un diagnostic de performance énergétique) 
contre 22 % à l’échelle du département.

14 % DE LOGEMENTS LOCATIFS SOCIAUX,  
UN TAUX ÉQUIVALENT À CELUI DU DÉPARTEMENT

OBSERVE-T-ON DES TENSIONS ?

Le taux de pression global en Grande Sologne est de 1,3. Ce 
ratio est inférieur à celui observé en Loir-et-Cher (2,2) et très en 
deçà du niveau national (4,8). La demande apparaît légèrement 
plus élevée pour les petits logements (T1 et T2). (Dernier re-
censement INSEE : la composition des ménages montre que 
plus de 60 % sont composés de personnes seules et de couples 
sans enfants) Données SNE au 31/12/2019

Source : INSEE - RP 

Source : RPLS au 1er janvier 2020.

Nombre Demandes en 
cours fin 2019

Attributions 
fin 2019

 Taux de 
pression 

(Ratio Att/
Dem)

T1 86 20 10 2,0

T2 241 57 20 2,9

T3 631 68 58 1,2

T4 830 45 47 0,9

T5 et + 184 3 11 0,3

Total 1 972 193 146 1,3

Analyse de l’offre et de la demande (hors mutations)  
des logements locatifs sociaux des organismes HLM

Répartition des logements sociaux des organismes HLM au 1er janvier 2020 
par année de construction

2801 120

347

187

38

Avant 1950

de 1950 à 1969

de 1970 à 1989

de 1990 à 1999

de 2000 à 2009

Depuis 2010

75,3 77,8
74,8 73,4 72

80,7 83,2 82,2 82,3 81,5
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Pays de Grande Sologne Loir-et-Cher



Portrait de territoire - CRTE - Pays de Grande Sologne - Août 2021 25

Le parc des résidences principales assez ancien avec 45,4 % 
des résidences principales construites avant 1971 (une pro-
portion voisine du département : 46,5 % ).
La question de la rénovation énergétique de ce parc fait l’objet 
d’un développement particulier dans la 3ème partie.
Le nombre de logements rénovés au titre de l’habitat indigne 
reste très limité. Mais le gisement, bien qu’en diminution depuis 
2011, pourrait s’élever à près de 5,6 % des résidences princi-
pales privées occupées selon les derniers chiffres disponibles de 
FILOCOM/ANAH de 2015.

DES ENJEUX D’AMÉLIORATION DE LA QUALITÉ DU 
PARC PRIVÉ Logements 

indignes ou 
très dégradés

Adaptation 
perte  

d’autonomie

Rénovation 
thermique

Sologne des Rivières 3 61 78

Sologne des Etangs 1 45 57

Cœur de Sologne 5 22 24

Pays de Grande Sologne 9 128 159

Logements rénovés grâce aux aides de l’ANAH entre 2011 et 2020

D'après source : ANAH

UN ENJEU DE RECONQUÊTE DES LOGEMENTS 
VACANTS
La proportion de logements vacants dépasse les chiffres dé-
partementaux. Dans l’optique de résorber le phénomène global 
de la vacance, le gouvernement a mis en place un Plan national 
de lutte contre les logements vacants. La remise sur le marché 
de ces logements inoccupés permettrait de participer à la redy-
namisation des territoires détendus, de constituer une offre abor-
dable complémentaire au parc social dans les territoires tendus 
et de se substituer à la construction neuve de logements par 
artificialisation des sols. Ce plan est piloté le ministère du loge-
ment et le Réseau National des collectivités mobilisées contre le 
logement vacant (RNCLV).

Evolution du taux de vacance des logements (en %)

1 457 LOGEMENTS SONT VACANTS  
DEPUIS PLUS DE 2 ANS
Selon les Fichiers fonciers (DGFIP 2020), le taux de vacance  
« structurelle » (de plus de 2 ans) s’élève à 7,5 %, contre  
4,9 % au niveau départemental. Cette vacance a augmenté 
de 1,7 point depuis 2015, soit 332 logements supplémentaires 
concernés. Ce phénomène constitue une préoccupation lo-
cale forte.

Source  : Fichiers fonciers

Évolution du nombre de logements vacants et du taux de vacance  
entre 2015 et 2020
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Pays de Grande Sologne Loir-et-Cher
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La population du département est caractérisée par un vieillis-
sement marqué et un déficit en jeunes adultes. En croissance, 
l’indice de vieillesse de la population du département est de 
117 (nombre de 65 ans ou plus pour 100 personnes de moins de 
20 ans, en 2021 - estimations de population INSEE), contre 100 
en région Centre-Val de Loire. L’adaptation des logements à 
la perte d’autonomie et au vieillissement permet aux ménages 
concernés de bien vieillir à domicile, tout en retardant une éven-
tuelle entrée en établissement.

Sur le parc social, une attention particulière est portée à la 
production d’une offre adaptée aux personnes âgées. Une 
démarche partenariale est à signaler sur ce point, au travers 
d’une charte en faveur d’un habitat regroupé adapté aux per-
sonnes âgées et handicapées, cosignée entre l’État, le CD41, 
l’association des maires, les bailleurs sociaux et le CAUE.
Elle a pour objectif de promouvoir l’offre d’habitat regroupé, 
adapté aux besoins et attentes des personnes âgées ou handica-
pées. Cet habitat favorise l’intégration physique, fonctionnelle et 
sociale ainsi que l’intervention des services d’aide à la personne 
et/ou le développement de ces derniers. Il doit également contri-
buer à rapprocher ces populations des principaux lieux de vie 
de proximité, en encourageant une mixité intergénérationnelle. 
Ainsi, les opérations ont vocation à être réalisées dans un rayon 
de 0,5 km des équipements commerciaux.

Parmi les 94 opérations abouties depuis 2007 sur l’ensemble 
du Loir-et-Cher, 5 seulement ont concerné le territoire (33 loge-
ments adaptés), dont 3 en 2018.

En ce qui concerne l’intervention sur le parc de logements 
privés, l’Anah apporte une réponse à cet enjeu. Depuis 2020, 
l’Anah renforce son intervention auprès des ménages âgés ou 
en perte d’autonomie, avec le soutien financier de la Caisse 
Nationale d’Assurance Vieillesse (CNAV). Près de 130 loge-
ments ont ainsi été adaptés avec ces aides en 10 ans.

POURSUIVRE LES EFFORTS D’ADAPTATION DES LO-
GEMENTS AU VIEILLISSEMENT DE LA POPULATION

UNE PROPORTION DE RÉSIDENCES SECONDAIRES 
IMPORTANTE MAIS EN DIMINUTION
Le parc des résidences secondaires et des logements oc-
casionnels est en recul mais reste néanmoins important :  
15,9 % contre 7,9 % pour le département. Cette proportion atteint  
25 % dans la dans la communauté de Cœur de Sologne où les 
700 cottages de Center Parcs sont comptabilisés par l’INSEE 
comme des résidences secondaires.

Évolution de la part des résidences secondaires (en %)

Source : INSEE - RP 
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CHIFFRES-CLES

 19 212 LOGEMENTS 

Source INSEE - RP2017

Résidences  
secondaires  
et logements  
occasionnels

Évolution entre 
2012 et 2017 (en %)

- 0,1 %

- 1,8 %

+ 22,4 %

Résidences 
principales

Logements  
vacants

+ 1,9 %

D'après source - INSEE RP 2017 - RPLS au 1er janvier 2020, AFIDEM USH (2019)

Le parc social HLM

1 972 logements sociaux 
des organismes HLM 
au 1er janvier 2020

14,3 %  
des résidences 

principales 

Les résidences principales

Propriétaires

70,2 %

1,3  
demande  

1  
attribution 

Construites 
avant 1946

28,1 %

L’habitat indigne

 + 2,9 %

 + 1,9 %

 + 0,1 %

 + 13,9 %

classés énergivores 
dont 39 %

 22,4 %

14,5 %

758 logements recensés 
comme potentiellement 
indignes Source INSEE PPPI 2013
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QUELLES SONT LES DYNAMIQUES ÉCONOMIQUES  
DU TERRITOIRE ? 
UN TERRITOIRE EN PLEINE MUTATION ÉCONOMIQUE

Répartition comparée de l’emploi total par grand secteur (en %)
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D'après source : INSEE - RP

Le Pays de Grande Sologne a fait l’objet de profondes muta-
tions économiques, à la fois rapides et importantes mais à 
présent plus atténuées, qui se manifestent par un recul très 
marqué de l’industrie et l’émergence progressive de nou-
velles activités, y compris industrielles, parfois à forte valeur 
ajoutée. La sphère des services se renforce. Mais surtout dif-
férentes initiatives articulées autour du cheval ont contribué à 
impulser une dynamique nouvelle, confortant l’économie locale 
et son image. Le tourisme et la chasse constituent également 
deux autres piliers importants de l’économie du pays.

L’économie conserve néanmoins une forte singularité avec 
les activités relevant du « Faire » (produire, fabriquer, 
construire) qui demeurent très présentes. Celles-ci concentrent 
encore 31 % des emplois, quand le Loir-et-Cher en totalise  
29 %, proportion déjà considérée comme élevée, et le Loiret  
25 %. 
Le poids de ces activités a pourtant diminué de 15 points de-
puis 1999 et plus particulièrement dans la Sologne des Etangs 
(baisse de 23 points).

Les activités relevant du tertiaire offrent désormais plus des 
2/3 des emplois du pays avec une plus grande présence du 
tertiaire marchand (42 %). 6 369 emplois relèvent de la sphère 
présentielle (67,5 %).

Évolution de l’emploi total entre 2012 et 2017 (en %)

PLUS DE 800 EMPLOIS PERDUS 
ENTRE 2012 ET 2017

D'après source : INSEE - RP 2012 et 2017

-11,4

-8,0

-6,5

-4,9

-1,9

-1,8

0,2

CC Sologne des Rivières

Pays de Grande Sologne

CC Cœur de Sologne

CC Sologne des Etangs

Loir-et-Cher

Centre-Val de Loire

France métropolitaine

Ces mutations économiques se traduisent aussi par la dispa-
rition de nombreux emplois : 812 perdus, toutes catégories 
confondues (public, privé, salariés, non salariés) entre 2012 
et 2017, soit un recul de 8 % (Loir-et-Cher  -1,9  %, France 
+ 0,2 %) ;  1 650 au cours des 10 dernières années. 
Les données partielles disponibles pour la période récente 
semblent indiquer que le territoire n’en a pas encore fini avec 
cette tendance. Il perdrait encore des emplois salariés : 86 rele-
vant de l’Urssaf en 2018-2019 et une vingtaine en ETP dépen-
dant du régime agricole en 2018.

Globalement l’industrie, marquée par la disparition de plusieurs 
entreprises importantes, a perdu près de la moitié de ses effectifs 
(1 110 emplois depuis 2008 ; Loir-et-Cher et région -15 %). Princi-
palement dans la fabrication de produits en caoutchouc et en 
plastique (- 452 postes), la fabrication d’équipements électriques, 
un secteur d’activités qui a complètement disparu du territoire  
(- 241 emplois) et la fabrication de machines et équipements 
(- 193). En revanche, le territoire a bénéficié aussi de l’installation 
d’entreprises dynamiques et à fort potentiel, parfois en relocali-
sation, ce qui atteste de ses qualités attractives. 
La construction est aussi en perte de vitesse, enregistrant des 
baisses d’effectifs constantes (- 37 % depuis 2008, l’équivalent 
de 315 postes en moins environ). Comme en Loir-et-Cher, le  
bilan est négatif pour le commerce dont les effectifs se ré-
duisent de 87 unités en 12 ans (- 9 %).
Seuls les effectifs des services (dont l’intérim) affichent globale-
ment une bonne vitalité, progressant de 9 %. Mais cela ne suffit 
pas à compenser les pertes subies par les autres secteurs.

Les disparitions d’emplois affectent davantage les territoires de 
Coeur de Sologne et surtout Sologne des Rivières, et en parti-
culier les communes de tradition industrielle (Nouan-le-Fuzelier, 
Theillay, Salbris). A l’opposé, 8 communes connaissent une évo-
lution positive, avec des gains inférieurs à 20 emplois, à l’excep-
tion de Selles-Saint-Denis (+ 42 emplois). Notons que les effets 
économiques de la crise sanitaire ne sont pas encore appréhen-
dables dans leur globalité.

LE RETOUR DE L’ATTRACTIVITÉ ÉCONOMIQUE ?

Si les résultats en termes d’emplois ne sont pas encore posi-
tifs, différents signaux laissent penser que le territoire reprend 
progressivement des couleurs et renforce sa capacité d’at-
tractivité économique, grâce notamment aux efforts conjugués 
des collectivités. La période de post-crise sanitaire pourrait aussi 
être bénéfique, la bonne qualité de vie du territoire, un foncier 
attractif, la présence prochaine du très haut débit et la proximité 
de l’Ile-de-France pouvant faciliter l’implantation de nouvelles ac-
tivités notamment  celles misant sur le numérique.

OBSERVATOIRE
DE L’ÉCONOMIE
ET DES TERRITOIRES
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Évolution de l’emploi salarié privé (hors agriculture)  
par grand secteur (base 100 en 2008)
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Evolution  de l’emploi salarié privé dans les principales branches industrielles du 
Pays de Grande Sologne entre 2008 et 2019 

D’après source : URSSAF au 31 décembre
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UNE FORTE PRÉSENCE DE L’ARTISANAT

Le Pays de Grande Sologne bénéficie de longue date d’une 
présence nombreuse d’établissements artisanaux. Fin 2020, 
près de 708 y sont installés, tous corps de métiers confondus, et 
emploient 924 salariés. 37,6 % sont des micro-entreprises (cette 
part grimpe à 42 % en Centre Val-de-Loire).
Le pays affiche une densité artisanale (23,7 établissements pour  
1 000 habitants) supérieure à celle du département de Loir-et-
Cher et même à celle de la région Centre-Val de Loire (21 ‰), 
ce qui confirme la place de l’artisanat comme une composante 
importante de son économie et de l’animation de son territoire.
Cette proportion est particulièrement élevée en Sologne des 
Etangs (29,3 ‰, la plus forte des EPCI du Loir-et-Cher).

Les activités les plus répandues sont les services et le bâti-
ment, elles regroupent respectivement 39 % et 37 % des éta-
blissements. Elles sont présentes à peu près dans les mêmes 
proportions dans le département et la région.  

On constate toutefois, ici comme ailleurs, une diminution du 
nombre d’entreprises artisanales traditionnelles alors que 
les rangs des autoentreprises s’étoffent. Cela a des répercus-
sions rapides sur l’emploi (perte de plus d’une centaine d’emplois 
salariés de début 2017 à fin 2020). 

161 HA DE SURFACES DISPONIBLES  
DANS LES ZONES D’ACTIVITÉS

OBSERVATOIRE
DE L’ÉCONOMIE
ET DES TERRITOIRES

D’après source : Observatoire de l’Économie et des Territoires - Juin 2021

Nombre d’hectares de zones d’activités disponibles  
par commune en Loir-et-Cher

Le Pays de Grande Sologne accueille en son périmètre 22 parcs 
d’activités (sans compter les zones de fait), répartis sur une 
superficie totale de 420 ha (soit 12,4 % du total loir-et-chérien). 
4 zones d’activités ont été définies comme majeures par les 
communautés de communes dans le cadre des travaux menés 
par le Pays de Grande Sologne sur ce sujet en 2014. 

202 ha sont actuellement occupés, soit un taux d’oc-
cupation bien inférieur (55,6 %) à ce qui est obser-
vé dans l’ensemble du Loir-et-Cher (71,4 %). 180 éta-
blissements environ y sont implantés pour un total de  
1 630 emplois, soit 27 % des emplois salariés privés du terri-
toire.

161 ha sont actuellement disponibles dont 105 ha viabilisés 
et prêts à accueillir des entreprises, principalement à Salbris 
(ex.site GIAT) et à Neung-sur-Beuvron. 
Si les disponibilités foncières semblent importantes, elles sont 
toutefois à nuancer : d’une part, une partie de l’ancien site de 
GIAT nécessite d’être dépollué, ce qui pose la question de 
la prise en charge financière (considérable) de ces opérations, 
d’autre part, une revitalisation du Technoparc, à Salbris, pa-
raîtrait souhaitable pour le rendre pleinement attractif mais cela 
suppose des investissements importants, difficilement tenables 
pour les collectivités concernées si elles devaient agir seules... 
Les disponibilités sont faibles à Lamotte-Beuvron, ce qui peut 
gêner son développement.
Signalons l’exemple d’Ecoparc à Neung-sur-Beuvron, qui 
connaît un bel essor et accueille des entreprises innovantes et à 
fort potentiel dans un environnement de qualité. 

Le rythme annuel moyen de commercialisation est de 3,2 ha de-
puis 2000 (un dixième du total départemental). Celle-ci apparaît 
orientée vers le transport et la logistique. Sur la période récente 
(2005 à juin 2021), 3,8 ha ont été commercialisés en moyenne 
chaque année. 

STRATÉGIE DE DÉVELOPPEMENT 
ÉCONOMIQUE DU PAYS DE 
GRANDE SOLOGNE

4 espaces d’activités majeurs et 1 espace 
stratégique d’équilibre (ZAE des Loaitières) 
ont été identifiés au sein de 3 pôles : 

Le pôle de Lamotte-Beuvron:
- renforcer l’attractivité, le potentiel  
d’accueil et assurer la montée en gamme 
du Parc Sologne ;
- approfondir les conditions de faisabilité 
d’un espace d’activités « équipementiers 
équestres » ;
- valoriser la ZAE des Loaitières.

Le pôle de Salbris :
- renforcer l’attractivité, la montée en 
gamme et la visibilité du Technoparc ; 
- valoriser le site «GIAT» ; 

L’EcoParc d’affaires :
- consolider l’offre d’immobilier en vue de 
structurer un parcours résidentiel «in situ» ;
- renforcer les aménagements structurants.

D’après source : SCOT du pays de Grande Sologne - Diagnostic prospectif - 
 3 mai 2016
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UN NIVEAU DE CHÔMAGE DÉSORMAIS FAIBLE, DES 
DIFFICULTÉS DE RECRUTEMENT DE MAIN D’ŒUVRE
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Agents d'entretien de locaux

Agriculteurs salariés

Ouvriers non qualifiés du gros œuvre du bâtiment

Viticulteurs, arboriculteurs salariés

Aides de cuisine, apprentis de cuisine et employés polyvalents de la restauration

Maraîchers, horticulteurs salariés

Employés de libre service

Ouvriers non qualifiés travaillant par enlèvement ou formage de métal

Jardiniers salariés

Employés de maison et personnels de ménage

Caissiers

Couvreurs

Télévendeurs

Maçons

Serveurs de cafés restaurants

Employés de l'hôtellerie

Professionnels de l'animation socioculturelle

Ingénieurs et cadres d'étude, recherche et développement (industrie)

Ouvriers non qualifiés de l'emballage et manutentionnaires

Aides à domicile et aides ménagères

Spécialistes de l'appareillage médical

Surveillants d'établissements scolaires

Secrétaires bureautiques et assimilés

Vendeurs en habillement et accessoires, articles de luxe, de sport, de loisirs et culturels

Agents administratifs divers

Conducteurs de véhicules légers

Formateurs

Conducteurs d'engins du bâtiment et des travaux publics

Projets de recrutement Projets de recrutement difficiles

Le taux de chômage de la zone d’emploi de Romorantin (à 
laquelle sont désormais attachées la plupart des communes du 
pays, dont les pôles principaux) se situe fin 2020 à 6,7 % ; il 
continue de reculer de façon significative depuis 2014. Le 
pays compte 2 080 demandeurs d’emplois fin 2020 (catégories 
ABC ; 1 100 pour la catégorie A [sans aucune activité]).

Ce niveau de chômage relativement faible est à rapprocher des 
difficultés croissantes des entreprises à recruter, en pé-
riode de conjoncture favorable, alors même que les départs 
en retraite deviennent plus nombreux. Les tensions sur le mar-
ché du travail s’intensifient ; les recrutements font l’objet d’une 
concurrence accrue, à la fois entre entreprises, entre secteurs 
d’activités mais aussi entre secteurs géographiques. Il s’agit d’un 
enjeu majeur, notamment pour les territoires à faible dynamique 
démographique. 

Sur 2 600 projets de recrutement identifiés par Pôle emploi 
dans le bassin d’emploi de Romorantin* dans le cadre de son 
enquête BMO en 2021 :

- 52 % généreraient des difficultés de recrutement, un ratio 
élevé proche de la moyenne régionale (53 %) mais inférieur celui 
du département (59 %)
- 42 % concernerait un emploi saisonnier (près de 4 sur 10 en 
moyenne dans le Loir-et-Cher).

Des difficultés de recrutement sont particulièrement prégnantes 
dans certains  métiers liés à la production agricole (agri-
culteurs salariés, maraîchers, horticulteurs salariés), les 
services (employés de libre services, employés de maison et 
personnels de ménage), le bâtiment, les travaux public et le 
transport. Pour la plupart de ces métiers, des tensions similaires 
sont observées à l’échelle régionale.

* Le bassin d’emploi de Romorantin est beaucoup plus large que le Pays 
de Grande Sologne et s’étend sur 70 communes (dont Romorantin-Lan-
thenay, Selles-sur-Cher et Saint-Aignan et 19 communes de l’Indre). 

D'après source : Pôle Emploi - Enquête BMO 2021

Principaux métiers du bassin d’emploi de Romorantin pour lesquels des projets de recrutement  
ont été identifiés dans le cadre de l’enquête besoin de main d’œuvre (BMO) 2021 et nombre de projets difficiles  
Emplois saisonniers et  non saisonniers avec au moins 25 projets de recrutement en 2021 (en nombre d’emplois)

Tensions importantes 
également au niveau régional

Enquête Besoins en Main-d’Œuvre 2021

Chaque année, Pôle emploi adresse un questionnaire à plus de 1,9 million d’établissements afin de connaître leurs besoins en recrutement par secteur d’activité et par bassin d’emploi. 
Cette enquête apporte des éléments de connaissance du marché du travail (besoins des entre-prises, métiers porteurs, difficultés  de  recrutement;  etc.).  

Méthodologie
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Quelles sont les forces et les faiblesses de l’agriculture sur le 
territoire ?

Le territoire du Pays de Grande Sologne totalise seulement  
169 exploitations agricoles en 2020 contre 224 en 
2010, soit une diminution de 25 % en 10 ans contre 
23 % pour le Loir-et-Cher Cher (source : données PAC). 
La surface agricole avoisine les 15 000 hectares soit  
11 % du territoire, l’occupation principale étant la forêt avec  
86 500 hectares (63 % du territoire).

Le nombre d’exploitations diminue plus rapidement que sur l’en-
semble du département et le nombre d’exploitants âgés est aussi 
très élevé : 49 % soit un exploitant sur deux a 60 ans ou plus 
en 2020. On ne dénombre plus qu’une trentaine d’exploitations 
(à peine 20 %) dont le chef a moins de 50 ans sur ce territoire.

Les systèmes de production dominant sont la polyculture et 
l’élevage. Toutefois, le territoire ne compte plus qu’une vingtaine 
d’éleveurs allaitants et une dizaine d’éleveurs laitiers qui dé-
tiennent environ 8 % du cheptel départemental.
La majorité des exploitations de cette zone sont à dominante po-
lyculture et polyélevage.

L’agriculture biologique concerne 7,8 % des surfaces exploitées 
sur ce territoire.
La moitié des agriculteurs ont 60 ans ou plus.

L’AGRICULTURE, UNE PART QUI S’AMENUISE DANS 
LE TERRITOIRE

Ce territoire est donc fortement menacé par la disparition de 
l’agriculture, qui a perdu la moitié de sa surface en 50 ans.

L’isolement, la faible densité d’exploitations sont des facteurs ag-
gravants, du fait de l’éloignement des acteurs amont et aval et 
des difficultés d’entraide pour les éleveurs.
Ce territoire dominé par la forêt et la chasse risque ainsi de 
perdre ses derniers « paysagistes » agricoles dans la prochaine 
décennie. L’installation de jeunes agriculteurs y constitue un en-
jeu déterminant pour enrayer cette tendance.

UNE REDYNAMISATION NÉCESSAIRE

Classification des OTEX des exploitations par commune

D’après source : RA2010 - Orientation technico-économique des exploitations agricoles

DES LEVIERS À ACTIVER

Afin d’enrayer le recul de l’agriculture sur ce territoire, plusieurs 
leviers existent mais nécessitent une intervention de la puis-
sance publique importante :
- la mise en valeur de terres incultes ou manifestement non en-
tretenues est un dispositif qui peut permettre à des collectivités 
de faciliter l’installation d’agriculteurs sur ce type de terrains,
- l’information sur les friches agricoles disponibles,
- le recours à des baux précaires pour conserver une activité 
agricole,
- la valorisation de filières locales, de circuits courts…
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LES EMPLOIS DES ACTIVITÉS AGRICOLES ET  
APPARENTÉES : UN POIDS NON NÉGLIGEABLE

Selon les dernières données disponibles de la MSA (2018), les 
exploitations agricoles du territoire emploient environ 550 em-
plois, salariés ou non (source MSA), soit une quarantaine de 
moins (en ETP) que deux ans auparavant. S’y ajoutaient un cer-
tain nombre d’emplois occupés par des saisonniers étrangers, 
notamment dans la Sologne des Etangs. 

En revanche, le Pays de Grande Sologne compte aussi un 
peu plus de 200 entreprises relevant du régime agricole (hors 
exploitations agricoles), évoluant dans divers domaines dont les 
activités équestres. Elles totalisent environ 750 emplois dont 
les 3/5 sont localisés dans le périmètre de Cœur de Sologne, 
autour de Lamotte-Beuvron ; elles sont en progression (+ 25 en 
ETP entre 2016 et 2018).

Ces deux groupes, combinés, représentent de fait un poids non 
négligeable dans l’économie locale.

OBSERVATOIRE
DE L’ÉCONOMIE
ET DES TERRITOIRES

Répartition des effectifs salariés et non-salariés  
des exploitations agricoles selon le territoire en 2018
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Répartition  des effectifs non-salariés, salariés et travailleurs détachés
des exploitations agricoles selon le territoire en 2018
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Répartition des effectifs salariés et non-salariés des entreprises relevant du 
régime agricole (hors exploit. agricoles) selon le territoire en 2018

Source : MSA Berry-Touraine (fichiers cotisants salariés et non-salariés)
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Non-salariés Salariés Salariés              
(en ETP)

Cœur de Sologne 45 44 17

Sologne des Etangs 97 221 113

Sologne des Rivières 37 109 17

Pays de Grande 
Sologne 179 374 147

Répartition des effectifs salariés et non-salariés des entreprises relevant  
du régime agricole (hors exploit. agricoles) selon le territoire en 2018

Non-salariés Salariés ETP salariés

Cœur de Sologne 15 467 260

Sologne des Etangs 23 100 54

Sologne des Rivières 19 126 78

Pays de Grande 
Sologne 57 693 392

Source : MSA Berry-Touraine (fichiers cotisants salariés et non-salariés)
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CHIFFRES-CLES

D'après source : INSEE RP 2017  et 2012

 9 356 EMPLOIS 

Évolution entre 
2012 et 2017 (en %)
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OBSERVATOIRE
DE L’ÉCONOMIE
ET DES TERRITOIRES
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QUELLES SONT LES DYNAMIQUES TERRITORIALES  
EN MATIÈRE DE TOURISME, CULTURE ET PATRIMOINE ? 

UNE CAPACITÉ D’ACCUEIL TRÈS IMPORTANTE
Le Pays de Grande Sologne rassemble le quart de la ca-
pacité d’accueil en hébergement marchand du Loir-et-
Cher (près de 11 100 lits touristiques recensés par l’ADT 
en 2021). Il accueille plusieurs hébergements collectifs 
de grande capacité dont notamment la résidence de tou-
risme Center Parcs à Chaumont-sur-Tharonne (plus de  
4 000 lits et environ 902 000 nuitées comptabilisées en 2019).  
Signalons néanmoins la fermeture récente, en mai 2021, suite 
à la crise sanitaire liée au Covid 19 du Domaine de Chales à 
Nouan-le-Fuzelier. 
Son offre d’hôtellerie de plein air est assez étoffée et de qua-
lité (4 terrains de camping classés dont 1 établissement 5 étoiles 
de 2 500 lits à Pierrefitte-sur-Sauldre). 

L’ensemble des hébergements assujettis à la taxe de séjour du 
Pays de Grande Sologne ont généré près de 796 570 nuitées en 
2019 (soit 23 % du total comptabilisé dans le département). 

ET DES NOUVELLES OFFRES D’ITINÉRANCE DOUCE

UNE FILIÈRE ÉVÉNEMENTIELLE DÉVELOPPÉE
Le territoire ne dispose pas de sites touristiques à forte fréquen-
tation (les 3 maisons à thème valorisant chacune une ressource 
spécifique à la Sologne ont généré ensemble près de 15 000 en-
trées en 2019) mais il peut se prévaloir d’une filière événemen-
tielle qui se développe avec les manifestations organisées 
au Parc équestre Fédéral de Lamotte-Beuvron. Le Generali 
Open de France est devenu en 2012 «la plus grande manifesta-
tion équestre au monde». Il a accueilli 576 000 visiteurs en 2019 
(à Lamotte-Beuvron depuis 1994). Le Game Fair a déménagé 
à Lamotte-Beuvron pour sa 34e édition (85 000 entrées ont été 
comptabilisées en 2019). Les Nuits de Sologne ont attiré aussi 
près de 18 400 personnes en 2019.

En 2012, 6 itinéraires cyclables et sécurisées ont créés pour 
former la Sologne à vélo. Une politique de professionnalisation 
du réseau vélo est à l’étude sur le territoire avec notamment 
l’aménagement d’aires d’accueil sur les trajets cyclables ou de 
points relais permettant d’offrir une conciergerie aux touristes.

Le Pays de Grande Sologne va également prochainement 
étoffer son offre à destination des cavaliers avec un itiné-
raire de randonnée équestre reliant Chambord à Sancerre, 
en passant par la Sologne (Route des Cardinaux). Ce pro-
jet s’inscrit dans le cadre de la Route Européenne équestre 
d’Artagnan (264 km d’itinéraires seront balisés en région  
Centre - Val de Loire). 
En partenariat avec la Fédération Française d’Équitation et le 
Comité Régional d’Équitation, l’accent sera également mis sur la 
labellisation des fermes équestres. 

Le tourisme événementiel, une dynamique fortement enclenchée

UNE IDENTITÉ TOURISTIQUE FORTE

Au cœur d’une grande région cy-
négétique, le Pays de Grande So-
logne peut aussi s’appuyer sur la 
forte notoriété de la Sologne et un 
nouveau positionnement marketing 
avec la marque Sologne, créée en 
2016 sur l’ensemble du périmètre 
officiel de la Sologne qui s’étend sur 
3 départements. 

Cette marque a été conçue pour : 
- fédérer les acteurs touristiques, publics et privés ;
- qualifier l’offre pour lui permettre de répondre aux attentes de 
la clientèle ;
- et promouvoir la destination. 
Son positionnement peut s’exprimer de la manière  
suivante : « Un territoire de nature, d’expériences et de ren-
contres où il fait bon se ressourcer le temps d’un week-end ou  
d’un court-séjour ».

OBSERVATOIRE
DE L’ÉCONOMIE
ET DES TERRITOIRES

Répartition du nombre de nuitées réalisées en 2019  
par les hébergements touristiques assujettis à la taxe de séjour 

D’après sources : Bilan de la taxe de séjour 2019 - 
Communautés de communes
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Itinéraires vélo du Pays de Grande Sologne

Open Generali de
France au Parc
équestre fédéral

Maison des
Etangs

Maison du
Braconnage

Maison
du Cerf

Voies partagées
Itinéraires cyclables sécurisés

Itinéraires vélo existants 
validés par la Région : 

D'après sources : Conseil départemental de Loir-et-Cher - Conseil Régional Centre Val de Loire - 
Agence de Développement Touristique de Loir-et-Cher - Pays de Grande Sologne 

- Comité Départemental de la Protection de la Nature et de l'Environnement de Loir-et-Cher 
- Observatoire de l'Economie et des Territoires - IGN Scan Départemental licence n° 2011-INTE-4

Pays de Grande Sologne
Schéma cyclable :

3
Kilomètres

Observatoire de l'Economie et des Territoires - Avril 2021

Principaux sites touristiques

Pays de Grande Sologne

Espaces naturels sensibles

OBSERVATOIRE
DE L’ÉCONOMIE
ET DES TERRITOIRES

L’OFFRE LOCALE EN MATIÈRE DE CULTURE 

Le réseau de lecture publique apparaît bien étoffé dans la partie 
est du territoire*. Il comprend 17 structures dont 1 médiathèque 
« tête de réseau » à Lamotte-Beuvron, 15 bibliothèques et 
1 point lecture (Orcay). Un second point lecture devrait (ré)ouvrir 
fin 2021 ou début 2022 à Vernou-en-Sologne (il avait fermé en 
2008). 
En 2019, on dénombrait dans le Pays de Grande Sologne plus 
de 3 300 lecteurs inscrits (15 des 17 structures ont fourni cette 
information), soit 14 inscrits pour 100 habitants couverts.

1 seul cinéma est présent dans le Pays de Grande Sologne : «le 
Méliès» à Lamotte-Beuvron (168 fauteuils). Néanmoins, un ser-
vice de circuits itinérants (Cinémobile) est proposé régulièrement 
dans certaines des communes (Neung-sur-Beuvron, Salbris).

* Base de donnée de la Direction de la lecture publique - Conseil départemental de 
Loir-et-Cher - 2021
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CHIFFRES-CLES

26 immeubles protégés au titre 
des monuments historiques

site patrimonial 
remarquable 
(à Saint-Viâtre)

1

36 lits  
touristiques marchands 

pour 100 habitants

ADT - Tourinsoft 2021- Insee RP 2018 et Bilan taxe de séjour 2019 - Communautés de communes

13

796 566 nuitées générées en 2019  
par les hébergements touristiques 
assujettis à la taxe de séjour

Ministère de la Culture - Patrimoine architectural 
(Mérimée) et Atlas des Patrimoines Septembre 2019

Culture et patrimoine

Tourisme
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« 	COMMENT LE TERRITOIRE PEUT-
IL CONTRIBUER 	 À LA RÉDUCTION  
DES ÉMISSIONS DE GAZ À EFFET 
DE SERRE ET À LA PROTECTION 
DES RESSOURCES ?												            » 
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Quels sont les secteurs prioritaires en matière de réduction 
des émissions de gaz à effet de serre ?

Émissions de GES du Pays de Grande Sologne en kt éq. CO2 et cibles du 
SRADDET (objectifs de réduction par rapport à l’année 2014)

Émissions de GES par secteur par territoire en 2018 (en %)
DES ÉMISSIONS DE GES DOMINÉES  
PAR LES TRANSPORTS
En 2018, les émissions de gaz à effet de serre (GES) du pays de 
Grande Sologne s’élèvent à 291 k tonnes équivalent CO2, soit 
13 % des émissions départementales de GES.

Le ratio par habitant (9,7 tonnes équivalent CO2) est nette-
ment supérieur à celui du département, qui s’élève à 6,7 teq.
CO2/hab.

Les transports représentent 68 % des émissions de GES du 
territoire, contre 45 % au niveau départemental. Le territoire 
présente un trafic de transit important (avec la présence de l’A71) 
qui explique en partie le fort poids du transport routier dans le 
total des émissions. Loin derrière, suivent le secteur résidentiel 
(13,1 %), l’agriculture (7,6 %), le secteur tertiaire (7,2 %) et l’in-
dustrie (3 %).

Entre 2008 et 2019, les émissions de GES du Pays de 
Grande Sologne ont globalement diminué de 17,7 %  
(- 15,3 % à l’échelle du département sur la même période). On ob-
serve un net recul des émissions dans l’industrie (- 52 %), le tertiaire  
(- 41 %) et le résidentiel (- 37 %). Les baisses sont plus  mo-
dérées dans l’agriculture (-13 %) et dans les transports routiers 
( - 6 %). 

A l’échelle régionale, les objectifs du SRADDET* sont de tendre 
vers une réduction de 50 % des émissions globales de gaz à 
effet de serre d’ici 2030 par rapport à 2014, de 65 % d’ici 2040, 
de 85 % d’ici 2050, respectant ainsi la trajectoire fixée par la loi 
Energie et Climat conformément à la loi énergie-climat.

*Schéma régional d’aménagement, de développement durable et d’égalité des territoires

UN PUITS DE CARBONE ESTIMÉ À 677 481 teqCO2

Sur le territoire, la séquestration nette de carbone est principa-
lement liée à la présence de la forêt. Au total en 2018, elle est es-
timée à 677 481 teqCO2. Ces stocks de carbone permettent 
au Pays d’équilibrer ses émissions de GES et d’atteindre la 
neutralité carbone.

D’après source : Lig’Air/OREGES – ODACE. Inventaire mars 2021

D’après source : Lig’Air/OREGES – ODACE. Inventaire mars 2021
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Séquestration nette de carbone = - 677 481
Neutralité carbone = - 386 297

D’après source : Lig’Air/OREGES – ODACE. Inventaire mars 2021
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UNE CONSOMMATION D’ÉNERGIE PAR HABITANT 
1,6 FOIS PLUS ÉLEVÉE QU’EN LOIR-ET-CHER

Les dernières données de Lig’air (2018) permettent d’estimer 
la consommation d’énergie finale du Pays de Grande So-
logne. Celle-ci atteindrait 1 300 gigawatt-heure (GWh), soit  
43 MWh par habitant (2018), un résultat 1,6 fois plus élevé 
que celui observé dans le département. Elle dépasserait les  
52 MWh par habitant dans la communauté de communes Cœur 
de Sologne. 

A l’échelle régionale, le SRADDET vise une réduction de la 
consommation énergétique finale de 43 % en 2050 par rapport à 
2014. La baisse observée sur l’ensemble du Pays de Grande 
Sologne depuis 2014 est de - 4 %. Sur la période 2008-2018, le 
recul est plus conséquent : - 13,5 % (respectivement - 12,9 % en 
Loir-et-Cher et - 12,4 % en Centre-Val de Loire). 

Le transport routier (59 %) apparaît de loin comme le premier 
poste de consommation énergétique du territoire (utilisant prin-
cipalement des produits pétroliers pour alimenter les véhicules 
des particuliers pour le transport de personne et les poids lourds 
pour le transport des marchandises).
Suivent les secteurs résidentiel (22 %) et tertiaire (10 %) avec 
des consommations d’électricité, de gaz naturel, de fioul et de 
bois.
Les secteurs industriel et agricole représentent respective-
ment 6 % et 2 % de la consommation énergétique du territoire. 

Évolution de la consommation d’énergie finale en GWh du Pays de Grande 
Sologne et cible du SRADDET (objectifs de réduction par rapport à l’année 2014)

D’après source : Lig’Air/OREGES – ODACE. Inventaire mars 2021

Répartition de la consommation d’énergie finale par grand secteur en 2018 
selon le territoire (en %)

D’après source : Lig’Air/OREGES – ODACE. Inventaire mars 2021

Consommation d’énergie finale 
en 2018 en fonction du type d’énergie selon le territoire (en %)

D’après source : Lig’Air/OREGES – ODACE. Inventaire mars 2021
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Énergies renouvelables : quelle est la capacité de production 
du territoire ?

LE TERRITOIRE PRODUIT 10 % DES ÉNERGIES RE-
NOUVELABLES DU DÉPARTEMENT

D’après les dernières données obtenues auprès de l’OREGES 
(2016), le Pays de Grande Sologne produisait 85 GWh contre 
881 GWh pour le Loir-et-Cher. 
L’énergie produite sur le territoire est majoritairement ther-
mique, avec une prédominance du bois énergie.

Le solaire photovoltaïque se développe : au sol mais aussi en 
toiture. En 2016, une centaine d’installations solaires pho-
tovoltaïques étaient recensées sur le territoire. A l’échelle du 
Loir-et-Cher, la puissance installée en solaire photovoltaïque a 
doublé entre 2016 et 2020 (source SDES).

Répartition de la production d’énergie renouvelable du Pays de Grande 
Sologne en 2016 entre les filières (en %)

D’après source : Lig’Air/OREGES – ODACE.
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POTENTIEL DE DÉVELOPPEMENT DES ÉNERGIES 
RENOUVELABLES

Filière bois : malgré une ressource forestière abondante, la fi-
lière se heurte à des difficultés liées notamment à la disparition 
progressive des scieries. On recense plusieurs chaufferies bois 
en activité.

Photovoltaïque : comme tout autre territoire, des possibili-
tés de développement du photovoltaïque en toiture existent et 
doivent être développées sur les locaux d’une taille suffisante, et 
en ombrières sur les parkings. Par ailleurs, un inventaire est en 
cours par la DDT afin d’identifier les sites « dégradés », suscep-
tibles d’accueillir une centrale photovoltaïque au sol (anciennes 
carrières, friches industrielles, zones déjà réservées dans les 
PLU…).

Eolien : une réflexion est actuellement menée à l’échelle natio-
nale et régionale pour identifier des sites potentiels, mais aussi 
pour accompagner au mieux ce développement, afin d’en faciliter 
l’acceptation et l’intégration paysagère. Cette réflexion a vocation 
à se décliner au niveau départemental.

Géothermie :
•D’après l’atlas des ressources géothermiques du BRGM, 
mis à jour en 2017 (convention ADEME-Région), le territoire 
de Grande Sologne présente un potentiel moyen ou faible, en 
lien notamment avec la nappe des calcaires de Beauce. Pour 
en savoir plus : https://www.geothermies.fr/outils/guides/mise-
jour-de-latlas-des-ressources-geothermiques-sur-nappe-et-
carte-du-potentiel
•Par ailleurs, la DREAL Centre Val de Loire a publié en octobre 
2019 une plaquette récapitulative sur la réglementation de la 
géothermie de minime importance en région. Pour en savoir 
plus : http://www.centre-val-de-loire.developpement-durable.
gouv.fr/geothermie-r852.html
•L’ADEME propose des aides au financement d’installations de 
production de chaleur et de froid renouvelable par géothermie 
de surface ou profonde (Fonds chaleur 2021).
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Quel est le gisement en termes de rénovation énergétique  
du bâti ?

Le diagnostic de performance énergétique (DPE) renseigne sur 
la performance énergétique d’un logement ou d’un bâtiment, en 
évaluant sa consommation d’énergie et son impact en termes 
d’émissions de gaz à effet de serre. Il s’inscrit dans le cadre de la 
politique énergétique définie au niveau européen afin de réduire 
la consommation d’énergie des bâtiments et de limiter les émis-
sions de gaz à effet de serre. 

Une première estimation de la performance énergétique du parc 
des résidences principales du Loir-et-Cher au 1er janvier 2018 
vient d’être publiée par le Ministère de la Transition écologique. 
Une résidence principale sur cinq du département serait très 
énergivore (étiquettes F et G du DPE, regroupant les logements 
qualifiés de « passoires thermiques »), soit environ 29 880 lo-
gements concernés. Ce ratio est proche de celui de la région 
Centre-Val-de-Loire (20,3 %) mais bien supérieur à celui ob-
servé en France métropolitaine (16,7 %).
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Source : Fidéli 2018, base des DPE 2017 et 2018 de l’Ademe, modèle Enerter année 2015

UNE PROPORTION DE « PASSOIRES ÉNERGÉTIQUES » 
IMPORTANTE DANS LE PARC DE LOGEMENTS

Part des logements en classe énergie EFG 
parmi les habitations ayant bénéficié d’un DPE (en %)

Source : d’après données ADEME, base des ventes au 31/12/2020 - 
 (2 377 DPE  réalisés en Grande Sologne, 31 786 en Loir-et-Cher)

LA MOITIÉ DES LOGEMENTS DIAGNOSTIQUÉS  
EN GRANDE SOLOGNE CLASSÉS EFG 

Cette information n’est pas encore disponible à une échelle géo-
graphique plus fine. Néanmoins, les statistiques, mises à dis-
position par l’ADEME (à partir des DPE renseignés lors de la 
vente ou de la location d’un logement), permettent d’apporter un 
éclairage sur la classe énergétique des habitations ayant bé-
néficié d’un DPE dans les territoires (près d’un logement sur 
5 en Loir-et-Cher). 

L’analyse de cette source d’information révèle que 53 % des lo-
gements du Pays de Grande Sologne ayant bénéficié d’un 
DPE* sont classés EFG et 23 % en classe F-G qualifiée de  
« passoires thermiques ». Parmi les logements classés en 
EFG, 92 % sont des constructions d’avant 1991. 

Au sein du territoire, les résultats apparaissent plus défavorables 
en Sologne des Rivières  : 26 % de logements très éner-
givores,  soit 11 points de plus que dans le département. 

* 2 377 DPE  réalisés dans le Pays de Grande Sologne
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UN ENJEU À QUANTIFIER DANS LE PARC TERTIAIRE 

L’objectif premier du décret tertiaire est la réduction des consom-
mations énergétiques dans les bâtiments tertiaires (commerces, 
bureaux, santé, enseignement, infrastructures collectives desti-
nées aux sports, aux loisirs, aux transports, cafés/hôtels/restau-
rants, et tous les établissements destinés à recevoir du public). 
Il s’applique à tous les bâtiments de 1000 m² ou plus utilisés à 
des fins tertiaires. Il s’agit de définir les modalités qui doivent per-
mettre de parvenir à une réduction de la consommation d’énergie 
finale pour l’ensemble des bâtiments soumis à l’obligation d’au 
moins 40 % en 2030, 50 % en 2040 et 60 % en 2050 par rapport 
à 2010. La déclaration annuelle des consommations énergé-
tiques doit être réalisée au travers d’une plateforme numérique, 
et ce dès 2021.

UNE DYNAMIQUE IMPORTANTE  
SUR LES BÂTIMENTS PUBLICS  

Un plan d’investissement massif dans la rénovation énergétique 
des bâtiments publics est mis en œuvre à destination de l’État, 
des opérateurs de l’État et des collectivités territoriales. Une en-
veloppe de 4 Md€ est répartie entre les collectivités territoriales 
et l’État. Une dynamique est clairement engagée sur ce point par 
les collectivités.
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CHIFFRES-CLES

9,7 tonnes  
équivalent CO2  
par habitant

Le territoire séquestre plus de 
CO2 qu’il n’en émet

- 17,7 %  
entre 2008 et 2018

Les émissions de gaz à effet de serre

La production d’énergie renouvelable
85 GWh 
production d’énergie 
renouvelable en 2016 

Source : Lig’Air/OREGES – ODACE. Inventaire mars 2021 

6,7

881

La consommation d’énergie finale
29,8

- 13,5 % entre 2008 et 201843,5 MWH 
par habitant

D’après sources : Lig’Air/OREGES – ODACE. Inventaire mars 2021 et INSEE RP 2018

48,8

26,2
52,2

10,6

5,9
12,2

Source : d’après données ADEME, base des ventes au 31/12/2020 - 
 (2 377 DPE  réalisés en  Grande Sologne, 31 786 en Loir-et-Cher)

La rénovation énergétique

23 %
des habitations ayant 
bénéficié d’un DPE en 
classe énergie FG 

15 %
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Quelle est la dynamique d’occupation des sols ?

UNE DYNAMIQUE D’ARTIFICIALISATION MODÉRÉE

Selon les données issues des fichiers fonciers (Observatoire 
de l’artificialisation des sols), 200 ha d’espaces naturels, agri-
coles ou forestiers ont été artificialisés entre 2009 et 2019 
sur l’ensemble du territoire du Pays de Grande Sologne 
(soit 7,6 % de l’artificialisation du département). 
Rapportée à la surface totale du territoire, la part des surfaces 
artificialisées au cours de cette période apparaît plus modérée 
que dans les territoires de référence : 0,14 % de pertes en 
10 ans contre respectivement 0,41 % pour le Loir-et-Cher et  
0,41 % pour la région.
Le prélèvement se fait majoritairement pour l’habitat, l’acti-
vité représente que 37 % de l’artificialisation (22 % dans le 
département).

La trajectoire du zéro artificialisation nette en 2050 est inscrite 
dans le plan Biodiversité, le SRADDET de la région Centre-Val 
de Loire demande quant à lui la division par deux de la consom-
mation d’espace d’ici 2025 et l’atteinte du zéro artificialisation 
nette dès 2040.

Afin de s’inscrire dans une trajectoire de plus grande sobriété 
foncière, plusieurs leviers sont mobilisables :
- reconquête des logements vacants,
- réflexion sur les formes urbaines, afin d’accroître la densité des 
opérations,
- reconquête des terrains dégradés (friches)
- limitation des zones ouvertures à l’urbanisation dans les docu-
ments d’urbanisme.

Part de la surface artificialisée du territoire entre 2009 et 2019 (en %)

Source : Fichiers fonciers (Observatoire de l’artificialisation des sols – 
Plan Biodiversité, 2019) - 2009-2019

DES SURFACES IMPORTANTES DE FRICHES 
INDUSTRIELLES SUR SOLOGNE DES RIVIÈRES

Les friches industrielles sont principalement localisées sur la CC 
Sologne des Rivières (8 sites sur 9). Trois sites sont d’anciennes 
carrières pour une surface d’environ 130 hectares. Il y a par ail-
leurs plusieurs friches de taille très importante (plus de 500 hec-
tares cumulés) sur Salbris (GIAT, EPMU). Leur reconversion 
constitue un enjeu de premier plan pour ce territoire.

Nombre d’hectares artificialisés annuellement  
dans le Pays de Grande Sologne entre 2009 et 2019

Source : Fichiers fonciers (Observatoire de l’artificialisation des sols – 
Plan Biodiversité, 2019) - 2009-2019

Source : DDT

Localisation des friches industrielles présentes  
dans le Pays de Grande Sologne
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DES TERRES À RECONQUÉRIR PAR L’AGRICULTURE ?

Le phénomène de perte de terres est particulièrement important 
sur ce territoire :  les terres laissées par l’agriculture retournent 
à l’état naturel, friches, landes ou forêts. L’enfrichement sur ce 
territoire est un phénomène inquiétant, l’agriculture a perdu la 
moitié de ses surfaces agricoles en 50 ans.
La faible densité d’exploitations restantes, leurs vieillissements, 
leurs isolements sont autant de facteurs qui ont tendance à ag-
graver la désertification agricole de ce territoire.
5 000 ha à 6 000 ha de foncier agricole seraient disponibles et 
mobilisables de suite pour l’agriculture (c’est-à-dire exploités il y 
a moins de 5 ans).

Cet état de fait résulte de différents mécanismes :
• phénomène de rétention (en vue de l’ouverture  
à l’urbanisation) ;
• difficulté de cession/reprise d’exploitation ;
• inadaptation des types de culture en fonction des caractéris-
tiques des sols ;
• concurrence avec l’activité de chasse ;
•manque d’attractivité agricole (qualité agronomique du sol, ren-
tabilité des structures).

Pour remédier à ce retrait de l’occupation agricole des terres, un 
meilleur partage d’information sur l’existence de friches agricoles 
d’une part, et le dispositif de mise en valeur des terres incultes 
ou manifestement sous exploitées introduit par les articles L 125-
1 et suivants du code rural et de la pêche maritime mériteraient 
d’être approfondis.
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Quelles masses d’eau risquent de ne pas atteindre le bon état 
à l’horizon 2027 ?
En application de la directive cadre sur l’eau, qui vise la recon-
quête de la qualité des eaux et des milieux aquatiques, un état 
des lieux des masses d’eau est réalisé tous les 6 ans dans 
chacun des 6 bassins versants de France métropolitaine. Il sert 
de base à la préparation du SDAGE (schéma directeur d’amé-
nagement et de gestion des eaux) et du programme de mesures 
pour la période 2022-2027.

L’état des lieux permet également de caractériser le risque de 
non-atteinte des objectifs environnementaux à l’horizon 
2027. Ce risque est établi sur la base de l’analyse combinée de 
la qualité des milieux aquatiques et des pressions exercées par 
les activités humaines sur ces milieux.

« L’état des eaux » est défini par la directive cadre sur l’eau.
Pour les eaux de surface, il comprend :
• le bon état écologique,
• le bon état chimique.
Dans les eaux souterraines, l’évaluation se fait au travers de 
deux notions :
• l’état quantitatif, qui consiste en un bon équilibre entre prélève-
ments et ressources.
• l’état chimique, qui porte notamment sur les teneurs en nitrates 
et pesticides, principaux polluants qui affectent les eaux souter-
raines.

Dans le bassin Loire-Bretagne, le dernier diagnostic a été vali-
dé en 2019 par le Comité de bassin, avec l’appui des services 
techniques de l’agence de l’eau, de la Dreal et de l’OFB. En Loir-
et-Cher, sont comptabilisées 110 masses d’eau de surface et  
24 masses d’eaux souterraines.

BON ÉTAT DES MASSES D’EAU SU-
PERFICIELLES À L’HORIZON 2027 :  
UN OBJECTIF DIFFICILE A ATTEINDRE…

Le territoire du Pays Grande Sologne est concerné par 36 
masses d’eau superficielles.
Parmi ces masses d’eau, 29 risquent de ne pas atteindre le 
bon état en 2027 : 27 masses d’eau connaissent un risque lié à 
l’hydrologie, en raison de la faiblesse du débit à l’étiage (évapo-
ration des plans d’eau et pratique de l’irrigation), et 26 présentent 
un risque lié aux pressions exercées par les obstacles à 
l’écoulement.

Pour se rapprocher des objectifs de la directive cadre sur l’eau, 
il est nécessaire de concentrer en priorité les actions sur les 
masses d’eau les plus proches du bon état sans négliger les 
autres qui doivent retrouver un bon état également, mais sur un 
terme plus long.
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La conformité des systèmes d’assainissement (station de traitement et réseau de collecte)  
du Pays de Grande Sologne au titre de l’année 2021

SYSTÈMES D’ASSAINISSEMENT : UN TAUX ÉLEVÉ DE 
NON-CONFORMITÉ

Les stations d’épuration du Loir-et-Cher présentent un taux 
de non-conformité supérieur à la moyenne nationale ; cela 
est en particulier le cas pour le territoire de Grande Sologne 
où la totalité des stations d’épuration de plus de 2000 EH 
sont non conformes sauf Salbris. Ces non-conformités sont 
toutefois d’origines variables, de l’absence d’équipements régle-
mentaires (non conformité pouvant être levées rapidement) au 
dépassement des normes de rejet réglementaires (non confor-
mité à traiter en priorité et engageant des travaux souvent lourds 
et coûteux).

La station d’épuration de la Ferté Imbault - Selles saint Denis 
mérite une attention particulière. Il s’agit d’un lagunage natu-
rel, dont les performances sont insuffisantes au regard du milieu 
récepteur en aval, à savoir la Sauldre.

RENFORCEMENT DE LA RÉGLEMENTATION SUR 
L’ÉPANDAGE DES BOUES URBAINES

La crise sanitaire sans précédent que nous connaissons actuelle-
ment a nécessité de durcir la réglementation en place sur l’épan-
dage de boues urbaines en interdisant l’épandage de boues non 
hygiénisées. Or, l’épandage est aujourd’hui une des solutions 
offrant le meilleur compromis économique et environnemental et 
elle est très majoritairement employée sur les territoires de la 
Grande Sologne. Les collectivités ont ainsi conservé ce mode 
de valorisation en procédant à une hygiénisation de leurs boues, 
ce qui a engendré des surcoûts significatifs. Pour hygiéniser les 
boues urbaines, certaines collectivités ont fait appel à de l’injec-
tion de chaux (chaux vive ou lait de chaux) ; ce procédé repose 
sur une utilisation de la chaux comme biocide. 
• L’injection de chaux vive nécessite une déshydratation préa-
lable des boues via un appareillage spécifique ; un procédé 
coûteux qui n’est pertinent que pour des volumes suffisants de 
boues à traiter : soit pour une station d’épuration d’une capacité 
supérieure à 8000 EH, soit pour une mutualisation de plusieurs 
petites stations d’épuration dont les capacités cumulées attein-
draient 8000 EH.
• L’injection de lait de chaux ne nécessite pas de déshydratation 
préalable des boues. Elle s’effectue directement à l’intérieur du 
silo de stockage, ce qui engendre un coût de mise en œuvre plus 
avantageux pour les plus petites collectivités. Toutefois, cette 
technique nécessite une extrême rigueur dans le dosage de la 
chaux pour que le processus d’hygiénisation réussisse. Les col-
lectivités intéressées doivent prévoir des investissements pour 
augmenter leur capacité de stockage de boues et faire face à 
d’éventuels imprévus en cas de chaulage par lait de chaux. L’in-
jection de lait de chaux, processus ponctuel facile de mise en 
œuvre pour hygiéniser les boues, est apparu suite à la crise sani-
taire. Très peu sollicité jusqu’alors, ce procédé avantageux d’un 
point de vue économique, a connu un attrait certain à l’échelle 
nationale ; des retours d’expérience seront toutefois nécessaires 
avant d’envisager de le pérenniser.

La Directive « Eaux Résiduaires Urbaines (ERU) » du 21 mai 1991 (n° 91/271/CEE) ainsi que 
l’arrêté ministériel du 21 juillet 2015 modifié définissent le cadre d’évaluation des systèmes 
d’assainissement et fixent des performances minimums de collecte et de traitement des eaux 
usées urbaines («conformité ERU»). Certaines obligations peuvent être renforcées par arrêté 
préfectoral, en fonction de conditions locales particulières (sensibilité du milieu récepteur notam-
ment), fixant des prescriptions locales («conformité locale»). Le terme «conformité» regroupe 
ainsi conformité ERU et conformité locale. Cependant, certains systèmes d’assainissement, 
bien qu’évalués « conformes », présentent des défauts de fonctionnement. C’est notamment le 
cas lorsque d’importants déversements ont lieu vers le milieu naturel via le déversoir d’orage en 
tête de station d’épuration. Lorsqu’un déversement a lieu le jour d’un bilan d’autosurveillance, la 
charge organique rejetée vers le milieu naturel est prise en compte pour l’établissement des 
conformités. Toutefois, beaucoup de déversements ont lieu en dehors des jours de bilans d’au-
tosurveillance. Ainsi, beaucoup de systèmes sont classés « conformes », alors que si l’ensemble 

des rejets étaient captés, ils seraient probablement classés non-conformes. C’est pourquoi, ces 
dysfonctionnements ont été intégrés dans le classement proposé sur la carte ci-contre

Méthodologie
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Comment évoluent les prélèvements d’eau par secteur? 
Quels enjeux sur le territoire ?
DES PRÉLÈVEMENTS MAJORITAIREMENT EN EAUX 
SOUTERRAINES EN LOIR-ET-CHER

En 2019, selon la BNPE, les prélèvements pour l’ensemble du 
Loir-et-Cher (hors eau turbinée), s’élevaient à 182 millions de m³. 
Le refroidissement de la centrale nucléaire représente le premier 
poste (100 Mm³), suivi par l’irrigation (55 Mm³), l’alimentation en 
eau potable (25 Mm³) et l’industrie (1,6 Mm³).

L’ALIMENTATION EN EAU POTABLE, PREMIER POSTE 
DE PRÉLÈVEMENTS EN GRANDE SOLOGNE

Sur le territoire des 3 EPCI de Grande Sologne, selon la BNPE, 
les prélèvements totaux représentaient 3,9 Mm³ en 2019, princi-
palement répartis entre l’alimentation en eau potable (58 %) et 
l’irrigation (40 %).
Les prélèvements proviennent à 96 % de ressources en eaux 
souterraines.

Sur la période 2008-2019, l’évolution des prélèvements pour l’ir-
rigation connaît d’importantes fluctuations. En période estivale, 
l’évaporation des plans d’eau constitue un impact supplémen-
taire sur la ressource en eau : en effet on estime qu’en été l’éva-
poration est de 0,5 l/s/ha soit plus de 4 mm/jour (4l/s/ha par fortes 
chaleurs) (source Agence de l’eau Loire-Bretagne).

Prélèvements d’eau par usage en 2019 en Grande Sologne

UNE RESSOURCE EN EAU VULNÉRABLE ET 
CONTRAINTE

Le territoire est concerné par plusieurs systèmes aquifères, 
dont la nappe des calcaires tertiaires captifs de Beauce sous So-
logne et la nappe de la craie du Séno-turonien sous Beauce sous 
Sologne, toutes deux réservées à l’alimentation en eau po-
table. Ce classement implique qu’aucune nouvelle autorisation 
de prélèvement dans la nappe ne sera attribuée pour tout autre 
usage. Les possibilités de nouveaux prélèvements agricoles sur 
les nappes tendent également à se réduire fortement.

En eaux superficielles, Cosson et Beuvron sont soumis à des 
restrictions des usages de l’eau en période de sécheresse, avec 
des restrictions qui tendent à devenir chroniques.

LES ENJEUX DE SÉCURISATION  
POUR L’EAU POTABLE

Pour faire face à des situations d’indisponibilité de la ressource, 
soit pour des raisons accidentelles (pollution), soit pour des rai-
sons de baisse du niveau des nappes ou cours d’eau, il est es-
sentiel de sécuriser l’approvisionnement en eau sur l’ensemble 
du territoire.

Plusieurs collectivités ne disposent que d’une seule res-
source d’eau potable : Yvoy-le-Marron, Villeny, Nouan-le-Fu-
zelier et le syndicat de Souvigny-en-Sologne (à cheval sur le 
département du Loiret). Nouan-le-Fuzelier a finalisé une étude 
patrimoniale en 2020, mais la solution de secours retenue n’est 
pas connue et la mise en place à priori pas lancée. D’autres col-
lectivités ont lancé la réalisation d’un secours : Saint-Viâtre (créa-
tion d’un 2ème forage), Chaumont-sur-Tharonne (2ème forage créé 
mais non équipé), Vouzon (interconnexion avec Lamotte-Beuvron 
en cours), Pierrefitte-sur-Sauldre et Souesmes (projet d’une in-
terconnexion lancée entre ces 2 communes).

Source : BNPE - Mai 2021

Source : BNPE - Mai 2021

1 188

1 438

1 199

1 440

1 236

1 043

407

1 575

1 265

947

1 249

1 552

2008 2009 2010 2011 2012 2013 2014 2015 2016 2017 2018 2019

Évolution des prélèvements d’eau pour l’irrigation en Pays de Grande Sologne (en milliers de m³)
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Économie circulaire (réduction, réutilisation, recyclage) :  
comment évoluent la production de déchets, le tri sélectif,  
le recyclage et quelles sont les démarches engagées sur le 
territoire ?

OBSERVATOIRE
DE L’ÉCONOMIE
ET DES TERRITOIRES

 Organisation de la collecte et du traitement des déchets ménagers et 
assimilés sur le territoire du CRTE du Pays de Grande SologneLes 3 communautés de communes ont pris la compétence 

collecte et traitement des Déchets Ménagers et Assimilés 
(DMA) qu’elles confient à 2 syndicats intercommunaux : 

- 6 communes* sont couvertes par le syndicat mixte in-
tercommunal d’élimination des ordures ménagères du 
groupement de Mer (SMIEOM), qui regroupe au total 45 
communes* représentant un peu plus de 33 440 habitants 
desservis en 2018** ;
- 19 par le syndicat mixte de collecte et de traitement des 
ordures ménagères de Sologne (SMICTOM de Sologne) 
qui regroupe 24 communes au total représentant près de  
37 190 habitants desservis en 2018.

* Une commune nouvelle n’est comptabilisée qu’une fois lorsqu’elle adhère pour 
plusieurs de ses communes déléguées
** Lorsqu’une commune nouvelle n’adhère que pour une partie de ses communes 
déléguées, seule la population correspondante est prise en compte

D’après source : Arrêtés préfectoraux  
au 01/06/2021

CC de la Sologne des Étangs

CC de la Sologne  
des Rivières

CC Cœur de Sologne

CC

COLLECTE ET TRAITEMENT DES DÉCHETS MÉNA-
GERS GÉRÉS PAR 2 SYNDICATS INTERCOMMUNAUX 

RÉDUCTION DES ORDURES MÉNAGÈRES RÉSI-
DUELLES ; DES DÉCHETS VERTS TOUJOURS TRÈS 
VOLUMINEUX
Globalement, la quantité de déchets ménagers et assimi-
lés (DMA) collectés au sein des 2 syndicats qui desservent la 
Grande Sologne présentent des ratios relativement élevés en 
kg par habitant et par an : 588 en 2019 pour le SMIEOM de Mer 
et 633 pour le SMICTOM de Sologne, supérieurs au ratio na-
tional (581 kg/hab/an, selon l’enquête nationale ADEME 2017).

Le poids des déchets verts est particulièrement important en 
Sologne où il représente certaines années plus de 30 % du vo-
lume global. Le SMICTOM de Sologne a, pour répondre à ces 
besoins spécifiques, déployé un réseau de 8 plates-formes dé-
diées à ce type de déchets et accueille des végétaux également 
dans chacune de ses 8 déchèteries. Cette catégorie de déchets 
connait des variations assez importantes d’une année sur 
l’autre (44 kg/ hab d’écart entre 2015 et 2019), notamment en 
fonction des aléas climatiques. L’évolution des quantités glo-
bales de DMA collectées y est donc étroitement liée. 

Le ratio moyen calculé pour le SMIEOM de Mer est plus proche 
du ratio national et connait également des variations erratiques. 
Entre 2017 et 2019, la diminution des quantités de DMA collec-
tées est due à une diminution significative des tout-venants, 
végétaux et gravats recueillis en déchèterie qui peut s’expli-
quer pour partie par la mise en place de l’accès payant des 
professionnels dans les déchèteries. 

Dans l’ensemble, les apports en déchèteries du SMIEOM de 
Mer sont en baisse depuis 2016 après une hausse sensible. 
Comme pour le SMICTOM de Sologne, les ordures ménagères 
résiduelles tendent à se réduire (- 1 % entre 2017 et 2019 
pour les 2 syndicats réunis) ; parallèlement la part du sélectif 
s’accroît.

Quantités de déchets ménagers et assimilés collectés 
(ratio de collecte en kg/hab/an)

578 577
614 608588

633

SMIEOM de Mer SMICTOM de Sologne

2015 2017 2019

D’après source : rapports d’activités des syndicats
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OBSERVATOIRE
DE L’ÉCONOMIE
ET DES TERRITOIRES

Évolution des quantités recueillies en collecte sélective  
(recyclables secs et verre – hors déchèteries) en kg/hab/an

Evolution du pourcentage de recyclage matière et organique 
des Déchets Ménagers et Assimilés entre 2017 et 2019 (hors gravats)

D’après source : SINOE

D’après source : SINOE

Les deux syndicats ont mis en place une collecte séparative 
en porte à porte des emballages ménagers, ainsi que, pour 
le SMICTOM de Sologne, des encombrants. Ils s’attachent par 
ailleurs à communiquer auprès de la population sur les bons 
gestes de tri et à sensibiliser autant que possible sur la réduc-
tion des déchets à la source. 
L’adhésion de la population au tri sélectif porte ses fruits. L’évo-
lution des quantités issues des collectes sélectives appa-
raissent relativement stables en Sologne sur les 4 dernières 
années, progressant nettement sur le syndicat de Mer. Les 
ratios en kg/habitant/an sont nettement supérieurs au ra-
tio national (79 en 2017, selon les derniers chiffres ADEME  
connus) , plus proche du niveau régional (86 kg/hab/an en 
Centre-Val de Loire), atteignant toutefois 91 kg/hab/an pour le 
SMICTOM de Sologne et 95 pour le SMIEOM de Mer. 

UN BON TAUX DE COLLECTE SÉLECTIVE

SMIEOM de Mer SMICTOM de Sologne

Collecte en porte à porte :
- Ordures Ménagères résiduelles 
(OMr),
- emballages.

Collecte en Point d’Apport 
Volontaire (PAV) :
- verre, papiers / journaux-maga-
zines et textiles.

7 déchèteries (2 localisées en Pays 
de Grande Sologne : Dhuizon et 
Neung-sur-Beuvron)

1 usine d’incinération à Vernou-en-
Sologne.

Collecte en porte à porte :
- Ordures Ménagères résiduelles 
(OMr),
- emballages ménagers recyclables.
- encombrants (2 fois par an)

Collecte en Point d’Apport 
Volontaire (PAV) : 
- verre et papiers. 

8 déchèteries (5 localisées en Pays 
de Grande Sologne)

8 plates-formes de déchets verts 
(toutes localisées en Pays de 
Grande Sologne)

1 quai de transfert à Nouan-le-
Fuzelier

Organisation des modes de collectes et équipements  
au sein des syndicats de déchets

Source : Observatoire de l’Économie et des Territoires, d’après rapports d’activités 
des syndicats

Comparé au début des années 2010, le territoire a connu de 
fortes évolutions dans les modes de traitement : le stockage 
a été réduit de plus de moitié, la part orientée vers l’incinéra-
tion avec valorisation énergétique augmente et la valorisa-
tion matière et organique se renforce.

Plus récemment, on constate pour le SMIEOM de Mer une lé-
gère baisse de l’enfouissement au profit de l’incinération 
qui résulte d’une quantité un peu plus importante d’encombrants 
(environ 100 t.) dirigée vers l’unité de valorisation énergétique 
de Pithiviers et d’une baisse des volumes (- 120 t.) orientés vers 
le centre de stockage de Soings-en-Sologne. Notons qu’à partir 
de 2019, plus aucun encombrant provenant des déchèteries du 
syndicat de Mer n’est orienté vers l’installation de stockage de 
Bucy-Saint-Liphard (Loiret).

Pour le SMICTOM de Sologne, l’incinération perd 3 points 
entre 2017 et 2019 du fait d’une baisse des quantités d’or-
dures ménagères résiduelles collectées. Les évolutions du 
recyclage matière et organique sont principalement liées aux 
quantités fluctuantes de déchets verts  

PLUS DE LA MOITIÉ DES DÉCHETS COLLECTÉS 
ORIENTÉS VERS LE RECYCLAGE MATIÈRE ET  
ORGANIQUE 
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La mise en place des consignes de tri élargies pour le recy-
clage de tous les emballages constitue un objectif essentiel pour 
les syndicats de déchets.
A partir de mi-2021, le SMICTOM de Sologne mutualise avec 
d’autres EPCI de Loir-et-Cher et du Loiret le traitement de ses 
déchets ménagers, y compris ceux issus de la collecte sélective, 
au sein de l’unité de valorisation et du centre de tri d’Orléans 
Métropole.
Le SMIEOM de Mer adhère à la Société Publique Locale Tri 
Val de Loir(e) portée par la plupart des collectivités d’Indre-et-
Loire, du Loir-et-Cher et l’Est de la Sarthe qui mettra en service 
fin 2023 un centre de tri interdépartemental à Parçay-Meslay, 
ce qui permettra à l’ensemble du territoire d’atteindre l’objectif 
fixé.

DE NOMBREUSES ACTIONS POUR FAVORISER LE TRI 
ET RÉDUIRE LES DÉCHETS À LA SOURCE

SMIEOM DE MER : 
•	 Mise à disposition de bennes spécifiques en déchèterie pour la collecte 

des meubles usagés
•	 Collecte des textiles
•	 Mise en vente de composteurs individuels
•	 Animation dans les établissements scolaires
•	 Mise à disposition d’un guide du tri
•	 Action de sensibilisation auprès des usagers

SMICTOM DE SOLOGNE :
•	 Mise à disposition de bennes spécifiques en déchèterie pour la collecte 

des meubles usagés
•	 Collecte des textiles 
•	 Mise en vente de composteurs individuels
•	 Distribution d’un mémo du tri lors de la remise des bacs, du calendrier 

de collecte, d’une publication « L’Edito » (consignes de tri, activité du 
syndicat, informations sur les déchets, etc.).

•	 Parutions dans la presse locale
•	 Accompagnement d’une ambassadrice du tri en habitat collectif
•	 Animation dans les établissements scolaires et divers établissements : 

IME de Vouzon, EPHAD de Selles St-Denis…
•	 Visite d’installation : centre de transfert de  Nouan-le-Fuzelier, centre de 

tri d’Issoudun…
•	 Tenue de stands

LES SYNDICATS ENGAGÉS DANS L’EXTENSION  
DU TRI SÉLECTIF
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« 	COMMENT LE TERRITOIRE 
	 PEUT-IL S’ADAPTER AU 

CHANGEMENT CLIMATIQUE ?												            » 
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Le territoire de Grande Sologne possède une importante ri-
chesse faunistique et floristique et présente des espaces natu-
rels patrimoniaux ou remarquables. 

UN TERRITOIRE ENTIÈREMENT COUVERT PAR  
LE SITE SOLOGNE DU RÉSEAU NATURA 2000

A l’échelle du Loir-et-Cher, 30 % des espèces d’oiseaux, 25 % 
des amphibiens et 17 % des poissons et des mammifères sont 
menacés de disparition. Les aires protégées sont un élément 
essentiel des stratégies de conservation de la biodiversité et des 
paysages.
En 2019, tous statuts confondus, elles couvrent la quasi-to-
talité du territoire de Grande Sologne (99,1 %).

• 99 % du territoire sont concernés par un zonage au titre de 
Natura 2000 (partie terrestre) : 26 385 hectares au titre de la 
Directive Oiseaux (zone de protection spéciale) et 140 583 
hectares au titre de la Directive Habitats (zone spéciale de 
conservation). 
En dépit d’une forte représentation de la forêt au sein du réseau 
Natura 2000 de ce territoire, l’intérêt écologique repose davan-
tage sur des milieux non forestiers : l’essentiel des espèces et 
habitats d’intérêt communautaire ayant justifié la désignation des 
sites Natura 2000 sont inféodés ici aux zones humides et aux 
milieux intra-forestiers (landes et clairières).

• Les surfaces inventoriées en ZNIEFF couvrent 1 810 ha. 
Ce sont principalement des ZNIEFF de type 1, c’est-à-dire des 

secteurs de superficie généralement limitée caractérisés par 
leur intérêt biologique remarquable. Les ZNIEFF de type 1 re-
présentent 1,14 % à l’échelle du territoire de Grande Sologne, 
contre 0,8 % à l’échelle du département et 1 % à l’échelle régio-
nale.

• Les Espaces Naturels Sensibles (E.N.S.) résultent de la po-
litique départementale de protection, de gestion et d’ouverture 
au public d’espaces naturels. Ils constituent un outil de protec-
tion soit par acquisition foncière, soit à travers la signature de 
conventions avec les propriétaires privés ou publics. Dans le 
Pays de Grande Sologne, on dénombre 5 Espaces Naturels 
Sensibles, ils couvrent 185,2 hectares, soit 0,13 % du territoire.

• 3 sites sont gérés par les Conservatoires d’Espaces Natu-
rels soit 78 ha (39 sites pour 605 ha à l’échelle du Loir-et-Cher)

• Un inventaire de la biodiversité communale a été réalisé sur 
la commune de Salbris (Sologne Nature Environnement).

Dans le cadre de la nouvelle stratégie nationale des espaces 
protégés (janvier 2021), les objectifs visent notamment 10 % du 
territoire national sous protection forte d’ici 2030 contre 1,8 % 
actuellement. Cette stratégie est en cours de déploiement en ré-
gion Centre-Val de Loire, et doit aboutir à identifier des sites ou 
secteurs à fort enjeu patrimonial éligibles à la mise en place de 
protections fortes.

Quels sont les espaces naturels, zones humides et continuités 
écologiques à préserver ?

Les espaces naturels protégés de Grande Sologne

Réalisation DDT 41 d’après DREAL Centre-Val de Loire et Conseil Départemental 41

RÉSEAU NATURA 2000, SITE « SOLOGNE » : 
 RAPPEL DES OBJECTIFS (DOCOB 2007)

1. Lutter contre la fermeture des milieux ouverts, affec-
tés notamment par la déprise agricole ;

2. Soutenir et restaurer le fonctionnement des étangs 
piscicoles et autres habitats aquatiques et humides 
d’eau non courante (retour de la gestion traditionnelle 
notamment) ;

3.Gérer le réseau hydrographique (préservation de la 
qualité de l’eau, entretien des corridors écologiques...) ;

4.Entretenir et préserver les milieux forestiers (gestion 
écologique des boisements, préservation des arbres 
abritant des espèces remarquables...).
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DES MILIEUX OUVERTS D’UNE GRANDE RICHESSE 
A PRÉSERVER

Comparée au reste du département, la flore de Sologne présente 
une richesse supérieure en espèces patrimoniales c’est-à-dire 
menacées et/ou protégées. Cette richesse vient principalement 
de ses milieux ouverts (prairies), aujourd’hui en voie de dispari-
tion.
La répartition des espèces menacées et protégées (voir cartes) 
en Sologne met en évidence le caractère très localisé de sa 
biodiversité : clairières en forêts, landes, étangs, tourbières, 
prairies et pelouses...
Au sein de la flore, 166 espèces sont menacées de disparition en 
Loir-et-Cher, soit 14 % des espèces indigènes.

La richesse de la flore sauvage

Source : DDT 41, d’après données du Conservatoire botanique national du bassin parisien, in Les chiffres clés de la biodiversité en Loir-et-Cher.

En Sologne, pelouses et prairies étaient traditionnellement pâtu-
rés par les troupeaux de moutons et donc très communs avant 
l’accélération de la déprise agricole du siècle dernier. La valeur 
patrimoniale des milieux ouverts est élevée, puisque de nom-
breuses espèces végétales ou animales vivent uniquement dans 
ces espaces.
Afin d’éviter l’enfrichement de ces espaces et leur évolution vers 
des milieux forestiers, le maintien des pratiques agricoles de 
pâturage et de fauchage est primordiale.

Les espèces menacées Les espèces protégées
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LUTTER CONTRE L’ENFRICHEMENT POUR LIMITER 
LA CROISSANCE DES GRANDS ONGULES

Les terres abandonnées occupées par des landes et des 
friches représentent près de 12 % de la surface en So-
logne. Plusieurs facteurs ont contribué à cette situation : 
le boisement artificiel encouragé par l’État après-guerre, 
la déprise agricole, ainsi que l’évolution des pratiques cy-
négétiques vers la chasse au grand gibier ont accentué 
l’enfrichement, certaines espèces comme le sanglier af-
fectionnant les surfaces embroussaillées.
En 30 ans, les prélèvements de sangliers ont été mul-
tipliés par 15 dans le département. Au niveau national, 
la progression observée a été d’un facteur 8. Le dépar-
tement abrite en effet parmi les plus fortes concentra-
tions de sangliers mais aussi de cerfs et de chevreuils 
de France. La forte croissance de leurs effectifs, favo-
risée par l’augmentation de la surface forestière et les 
pratiques de chasse telles que l’agrainage, engendre au-
jourd’hui un déséquilibre des écosystèmes et provoque 
des conflits avec les activités humaines (accidents de la 
route et dégâts causés aux cultures).

Source : DDT 41.
https://www.loir-et-cher.gouv.fr/Publications/Connaissance-des-Territoires/Publica-

tions-thematiques/Biodiversite/Les-chiffres-cles-de-la-biodiversite-en-Loir-et-Cher

PRÉSERVER LES CONTINUITÉS ÉCOLOGIQUES ET LIMITER L’ENGRILLAGEMENT

La trame verte et bleue (TVB) a été réalisée à l’échelle 
de l’ensemble de la Sologne. Les continuités écologiques 
constituant la TVB comprennent des réservoirs de biodiver-
sité et des corridors écologiques.
Au sein de la trame verte, la préservation des corridors vis-
à-vis des clôtures est l’un des enjeux principaux identifiés. 
Deux secteurs géolocalisées à enjeux de continuité écolo-
gique sont particulièrement ciblés :
• le secteur d’Yvoy-le-Marron et celui de Montrieux-en-So-
logne.
• le secteur de Salbris, où un enjeu de conciliation entre les 
infrastructures linéaires (autoroute, routes, voie ferrée) et le 
maintien des corridors est identifié. L’entretien des passages 
à faune présents sur l’autoroute est indispensable pour 
maintenir la perméabilité de l’infrastructure.
Les bermes de routes peuvent servir de corridor mais aussi 
constituer des habitats importants pour de nombreuses es-
pèces animales et végétales, à condition d’être entretenus 
de manière adaptée, par une gestion écologique ou « diffé-
renciée ».

Au sein de la trame bleue, les milieux humides (prairies 
et landes humides, tourbières...), les étangs et les mares 
constituent des réservoirs de biodiversité à préserver, de 

même que les corridors qui les relient. Les étangs comptent 
parmi les écosystèmes les plus remarquables et sont asso-
ciés à une diversité d’habitats humides ou aquatiques, dont 
certains ont une très forte valeur patrimoniale. Ces milieux 
accueillent aussi une faune diversifiée. Les ceintures de vé-
gétation développées sur les rives constituent, par exemple, 
des habitats exclusifs de nombreuses espèces animales. 
Les fossés de bord de route de même que les « bandes 
tampon » de bords de cours d’eau en milieu agricole peuvent 
également servir de corridor. Parmi les secteurs à enjeux en 
Grande Sologne :
• Neung-sur-Beuvron où est présente une concentration im-
portante de réservoirs de biodiversité. Un enjeu de concilia-
tion entre les infrastructures linéaires (routes fragmentantes) 
et le maintien des corridors est identifié,
• Souesmes : dans ce secteur, le réservoir de biodiversité est 
traversé par une route fragmentante impliquant un enjeu de 
conciliation entre les infrastructures linéaires et le maintien 
du réservoir.

Source : Diagnostic cartographique de la trame verte et bleue de Sologne
https://www.pilote41.fr/environnement-et-urbanisme/trame-verte-et-bleue/trame-verte-et-
bleue-de-la-sologne



Portrait de territoire - CRTE - Pays de Grande Sologne - Août 2021 57

UNE FORET FRAGILISÉE PAR LE CHANGEMENT CLIMATIQUE

La hausse des températures notamment en intersaison 
concourt à l’allongement de la durée de végétation des 
espèces forestières. Cet effet, cumulé à l’augmentation de 
l’activité photosynthétique, du fait de la hausse de la teneur 
en CO2 dans l’atmosphère, induit un gain de productivité 
forestière. Ce bénéfice est néanmoins rapidement contreba-
lancé par des effets négatifs déjà visibles dans les forêts du 
département.
Les dégâts attribués à la sécheresse estivale ainsi qu’aux 
températures anormalement hautes sur de longues périodes 
sont de plus en plus sévères depuis 2015. Des mortalités 
sur jeunes plantations sont par exemple constatées, avec 
un taux de mortalité pouvant dépasser 50% du nombre de 
plants.
Les peuplements adultes sont également touchés. C’est 
le cas du pin sylvestre pour lequel le phénomène de mor-
talité d’arbres isolés, observé depuis 2016, ne cesse de 
prendre de l’ampleur. Les chênes, qui constituent la majori-
té des peuplements en région Centre-Val de Loire souffrent 
également des sécheresses estivales à répétition, même si 
les impacts significatifs ne sont pour l’instant pas visibles. 
Parmi eux, le chêne pédonculé, de par son caractère pion-
nier, occupe des surfaces importantes éloignées de son opti-
mum stationnel, le rendant très exposé au stress climatique. 
Les dépérissements d’ampleur sur cette essence en forêt de 
Vierzon au début des années 2000 ont illustré sa vulnérabi-
lité dans la région.
Enfin le châtaignier, essence bien représentée à l’échelle de 
la Sologne, est également très vulnérable. Les dépérisse-
ments importants constatés sur cette espèce sont liés au 
développement de l’encre, maladie favorisée par les alter-
nances de périodes humides et sèches.

Le Plan de Relance comporte une mesure forestière vi-
sant à « Aider la forêt à s’adapter au changement cli-
matique pour mieux l’atténuer », dont l’un des objectifs 
principaux est d’accompagner les investissements forestiers 
pour le renouvellement des forets, au travers de 3 types 
d’actions :
1. la reconstitution des peuplements sinistrés par la séche-
resse ou des phénomènes biotiques, dont les scolytes ;
2. l’adaptation des peuplements vulnérables face au chan-
gement climatique ;
3. la conversion de peuplements forestiers pauvres pour 
améliorer leur contribution à l’atténuation au changement 
climatique.
La Sologne constitue le cœur de cible de ce dispositif en 41 
de par la sensibilité de ses peuplements face au change-
ment climatique

Source : DDT 41, Service Eau et biodiversité.

RESTAURER LES CONTINUITÉS ÉCOLOGIQUES DES 
COURS D’EAU

La « continuité écologique » des cours d’eau désigne la libre 
circulation des espèces et des sédiments dans les cours d’eau. 
L’objectif est de permettre l’accès aux zones de reproduction, 
de croissance, d’alimentation, d’abri l’ensemble des organismes 
aquatiques, ainsi que la migration d’espèces emblématiques 
telles le saumon atlantique ou encore l’anguille.

En outre, la présence d’obstacles au libre écoulement des eaux 
(barrages, vannes, moulins), modifie profondément les condi-
tions hydrologiques des rivières : ralentissement du courant, 
augmentation des crues, des températures, modification de la 
hauteur d’eau, érosion… menant à une dégradation globale de 
la qualité de l’eau et des habitats. A tel point que saumons, an-
guilles, esturgeons, lamproies et aloses en autres, subissent au-
jourd’hui un déclin rapide et préoccupant.

La restauration de la continuité écologique vise donc à retrou-
ver des rivières vivantes, dynamiques et fonctionnelles. Les ou-
vrages sans usage seront préférentiellement effacés. Pour les 
autres, l’objectif est de chercher de meilleures conditions de ges-
tion ou de les équiper de systèmes de franchissement efficaces.

Sur le territoire, la dynamique engagée pour la restauration 
de la continuité écologique sur l’axe du Beuvron et celui de 
la Sauldre est essentielle, pour reconstituer des écoulements 
et une circulation suffisante des poissons dont les grands migra-
teurs, et des sédiments.  

Les ouvrages prioritaires

Source : DDT 41,
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PAYSAGES : UN EQUILIBRE A PRÉSERVER ENTRE FORETS, CULTURES ET PLANS D’EAU, SUR LEQUEL SE FONDE 
L’IDENTITÉ SOLOGNOTE

Parmi les unités de paysage du département, la Sologne 
est, avec la Beauce, une des plus homogènes et des plus 
vastes, couvrant 350 000 hectares. La Grande Sologne, lo-
calisée au sud-est, entre les vallées de la Loire et du Cher, 
occupe à elle seule un tiers environ du Loir-et-Cher.
Elle est marquée par la présence de la forêt, d’étangs dis-
crets, mais également de clairières au cœur desquelles 
viennent se loger des villages dont l’organisation, héritée 
de l’histoire, s’articule autour d’une exploitation agricole ou 
d’un artisan. Le patrimoine bâti, caractérisé notamment par 
la brique rouge participe à la reconnaissance du paysage 
solognot.

D’une façon générale, les centres anciens sont préservés, 
les routes traversant la forêt présentent des bas-côtés soi-
gnés. La transition entre villes et villages se fait générale-
ment de manière harmonieuse malgré l’implantation par 
endroits de zones d’activités sans aménagement d’accom-
pagnement.
La qualité paysagère, entre architecture, équipements et 
nature, est donc globalement préservée en Grande So-
logne. L’enjeu principal réside dans le maintien de ces 
efforts pour garantir l’harmonie d’un paysage remar-
quable et les besoins de constructions nouvelles.

Source : d’après l’Atlas des paysages CAUE 41 : http://www.atlasdespaysages.caue41.fr



Portrait de territoire - CRTE - Pays de Grande Sologne - Août 2021 59

du territoire 

99,1 %

CHIFFRES-CLES

D'après sources : Inventaire National du Patrimoine Naturel, Conseil Départemental du Loir-et-Cher, 
Conservatoire des Espaces Naturels du Loir-et-Cher, Comité départemental de la protection de la nature et de 

l’environnement, Office National des Forêts (2019)
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Sources : CDPNE, France Nature Environnement, Agence Régionale de la Biodiversité Centre Val de Loire - Mars 2021
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Comment l’agriculture peut-elle accroître sa résilience ?

Les objectifs de - 50% de produits phytosanitaires à l’horizon 
2025 nécessitent une réelle transformation des modèles agri-
coles, vers une agriculture durable, résiliente et diversifiée. 
L’agriculture se trouve parmi les secteurs qui sont et seront les 
plus touchés par les impacts du changement climatique. Or, les 
systèmes de production diversifiés et disposant d’une autono-
mie importante (en eau, en engrais, en produits phytosanitaires, 
en fourrages, en énergie...) apparaissent plus résilients face aux 
aléas climatiques et économiques. 

UNE PROPORTION IMPORTANTE DE L’AGRICULTURE 
BIOLOGIQUE ET DES MESURES AGRO-ENVIRONNE-
MENTALES

13 producteurs en 2020 contre 5 en 2010 soit 6 % des produc-
teurs bio du Loir-et-Cher. Ces exploitants cultivent 890 ha soit  
(9 % de la SAU en bio du Loir-et-Cher). La surface en conver-
sion est de 117 ha contre 2 683 ha pour le Loir-et-Cher.
Le territoire, avec 7,8 % de sa surface agricole utile (SAU) 
en bio, est loin des objectifs nationaux définis au sein du plan 
d’action « ambition Bio 2022 » du Ministère en charge de l’agri-
culture, qui fixe à 15 % la part de la SAU en bio. Cependant, 
la situation est plus favorable qu’au niveau départemental  
(3,9 % de surfaces en bio pour le Loir-et-Cher).

Évolution du nombre de producteurs bio
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COLLECTIFS ENGAGÉS EN AGROÉCOLOGIE :

- 1 GIEE (groupement d’intérêt économique et environne-
mental, 6 au niveau départemental et 28 au niveau régional) tra-
vaille autour de la thématique de la méthanisation et regroupe  
9 exploitations d’élevage et 1 centre équestre.

EXPLOITANTS ENGAGÉS EN MAEC :

16 % des exploitants du territoire sont engagés en MAEC (me-
sures agro-environnementales et climatiques) contre 11,5 % en 
Loir-et-Cher, ce qui correspond à 8 % des surfaces agricoles du 
territoire (contre 3,8 % pour le Loir-et-Cher).

590 KM DE HAIES

En termes d’éléments en faveur de la biodiversité, les exploita-
tions du Pays Grande Sologne présentent 590 km de haies 
soit 15,7 % du linéaire total des haies du département. Entre 
autres bénéfices, les haies favorisent une importante diversité 
biologique grâce aux microclimats qu’elles engendrent (diffé-
rents niveaux de lumière et d’humidité, fonction brise-vent).

Les producteurs bio en 2020

Source : PAC 2020
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Quels sont les enjeux de prévention des risques  
sur le territoire ?

Source : Gaspar

Communes à risque inondation

Source : DDT

Indicateurs CRTE du Pays de 
Grande Sologne Loir-et-Cher

Nbre d’arrêtés de Catastrophes naturelles 
(J.O. depuis 1982) 100 1197

Nbre de communes couvertes par un plan 
de prévention des risques naturels (PPRN) 5 95

Nbre de  communes couvertes par un plan 
de prévention des risques technologiques 
(PPRT)

5 13

Procédures mise en œuvre pour faire face aux aléas,  
risques naturels et technologiques

Les principaux risques naturels auxquels sont exposés les 
habitants de Grande Sologne sont :

- le risque inondation avec le Plan de Prévention du Risque 
inondation de la Sauldre et l’Atlas des Zones Inondables du 
Beuvron (2791 personnes impactées, 160 entreprises et 260 
emplois.)
- les feux de forêt : avec le réchauffement climatique, ce risque 
augmente sensiblement. La Sologne est ainsi un territoire forte-
ment exposé au risque. En tenant compte de conditions clima-
tiques plus chaudes et plus sèches en période estivale, à l’ho-
rizon 2040, le risque y sera équivalent à celui que connaissent 
actuellement les zones méditerranéennes.

- les mouvements de terrain liés aux phénomènes de retrait/
gonflement des argiles.

Les risques industriels et technologiques sont essentielle-
ment dus :
- aux activités de type pyrotechnique (3 sites classés SEVESO 
« seuil haut » faisant l’objet de 3 Plans de Prévention des 
Risques Technologiques). 5 communes sont concernées soit 
potentiellement près de 9000 habitants, 280 entreprises et 2 800 
emplois. La commune de la Ferté-Imbault est particulièrement 
exposée car située dans le triangle des trois sites SEVESO pré-
cités.
- au transport de matières dangereuses (réseaux enterrés pour 
le gaz notamment, ou transports routiers).

Risque de mouvement de terrain dû au retrait-gonflement des argiles

Source : BRGM
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Communes à risque industriel

Synthèse PPRT/PPRN

Source : DDT

Source : Base Gaspar - DDRM, 2018
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CHIFFRES-CLES

Prélèvements d’eau

Agriculture résiliente

7,8 %
13 producteurs bio

de la SAU

3,9 % 16 %
des exploitants engagés 

en MAEC

590 km 
de haies

3,9 
millions de m3  
d’eau prélevés

96 % en eaux  
souterraines

Risques

1 PPR inondation 
5 communes concernés 3 PPR technologique  

(risque pyrotechnique)

D'après source : GASPAR.

11,5 %

3 760 km 

D'après source :  BNPE 

D'après sources : Agence bio, DRAAF et PAC 

182 millions 
de m3 
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